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CAPITAL ET SURPLUS 
AU-DELA DE

Quatre Millions de Piastres.
Une grande force, une longue expérience et 

une installation parfaite permettent à cette 
Banque d'offrir un service prompt et efficace 
dans toutes les branches du commerce de ban­
que.

Intérêt de 3 pour cent sur les Comptes d’Epargnes

BANQUE EASTERN TOWNSHIPS
FONDÉE) EN 1869.

Cartes d’Affaires.
-A. VOCLA-TS-

PANNETON & LEBLANC
1 VOCATS, édifice de la Banque 

^ X. d'Hochologa. ruo WullinKton, Slior- 
brooko.

J. O. H. DUSSAULT, LL. m7

AVOCAT, 107 rue St. Jacques,
Montréal.

L. O. BELANGER, O R
V V OCAT. Etude : Chambres nos 

xA 1 ot5, maison Twose. no. 05 ruo Wolllng ton. Hherbrooko.

J. A. OAMIRAND,
1 VOCAT, No. 95 ruo Welling-

x. A ton, Sherbrooke, P. Q.

J. S. BRODERICK, 
i VOCAT, luaiüoit Moroy, Carré 

<1A Commorclal, Shorbrooke. P. Q.

J. LEONARD, LL. B
t VOCAT, Bureau : maison McMa-

1A namy. rue Wolllngton, Sherbrooke, P.Q,

FOURRURES !

La Baaque Nationale
BUREAU CH KF, QUEBEC

Capital autorisé, $2.000,000 
Capital payé - $1,600.000
Réserve 460.000
Profits indivis . 82,481.87

DIRECTEURS :
IL AUDETTK, Kor., PréeldcnL 

A. B. DUPUIS, Kcr. - Vico-Pré^ldent.
LTIon. Juok ÙHAU- 

VEAU,
N. UIOUX Kcr.

V. CHATEAU VERT.
Kor., M. P. P. 

NAZ. FORTIKR, Kcr.
„ , ....AM- DALIBKRTK, Kcr.,
I. ÏjAKHANCK, Gérant Bureau de Québec. 

N. LAVOIE, Inapoctour. 
SUCCURSALES

1ST OT-A-IHIES.

J. A. BEGIN | E. H. BEGIN
ISTOT-A-IREIS,

A G K N TS d'immeublefl et d'aiMurunces. Km- 
placement»* et fermet* à vendre. Argent 

a prêter wur hypothèque. Bureau, Windsor 
Mills, Que.

AÆHIXDECIlSrS.

DR. J. O. ST. PIERRE,
( UlIRURGIEN-DENTISTE, Mai-
V_y son Hyndmon. 11 rue Wolllngton. Télé­
phone Bell 4tU. Heuros do bureau : 0 à 12 
h. m.; 2 a ti p. m., 7 è 9 p. m.

DR. LUDGBR FOREST
( tHIUURGIEN-DENTISTE, édi
VJ lilce Metrople rue King, Sherbrooke.

BELL TBLBPHONH No. 886.

L. O. BAOHAND, M. D.
SPECIALISTE. Dapuiu 1899 a été
LJ on charge abeolue du département d a 
,> eux, dos Oreülea, du Ne» et de la Gorge & 
1 hôpital du Sacré Cwur, de Sherbrooke. Heu- 
roa do oonaulUtion : A rhôpltnl, de 8 à 10 a.m., 
loua loa Jours excepté le diuianohe. A non bu­
reau, 17 rue Urooka, Sherbrooke. P Q., de 10 
a. in. à 8 p. m. ---------

N. A. DUSSAULT, M. D.

oopté. de midi à 4 h. P. M. Bureau, 28 rue 
Sto. Uraule. QUEBEC.

L ▲. DUFRESNE,
INGENIEUR CIVIL, ARPEN-
ni t0U.r Provincial et Fédéral, membre de 
1 Association dos Ingénieura Civils du Ca- 

ru« King. Téléphone noli, 310. oora à son bureau tous los samedis.

THOS. TREMBLAY,
A RPENTEUR PROVINCIAL et

et Ingénieur dea mines. Bn 'oan s llétofde Ville, Sherbrooke.

JOSEPH 0. C._ _ _ _ _ _
(Membre de la Soc, Can, des Ingénieura.)

imm Cl etArpieor
Buroan : Malaon UcManamy,

125 RUE WIUlNfiTON, MEUUOKI.
Téléphone Bell 58.

D. McMANAMT 45 00.,
MARCHANDS BN BROS DR

m et :“r,
SSBlIiBROOXai, P.Cd-

ST. UWRENCE HILL
MONTREAL, P. Q.

r"situé 

déqoréea. L'hôtel eat

A. MORENCY,
Donor et Emiâdrevr

(MAISON TRAOY.)
No. 185 RUE WELLINGTON,

rofiM^ÎÏÏÏi™^ d® foulures, Cèdres. Ml 
^hr0nM*-. ^ >tock de TA

PAIX 8BR0MT TUBS BAS
Un. vUlteest ■oUleités pour vous ooa non

Sherbrooke 
St-Ilyacinthe 
lloauoLVille. Qué.
Sto-Marie, Beauco 
Montréal 
Montréal,

ruo St. (.auront 
Joliotto 
SL Jean, P. Q.
Montnmgny 
St-Caaimlr 
Coaticook 
Plepaiaville, Que.
St. KvarLto Station.

Co. de Reaucu
Départomont d'Kpargno au Bureau-Chef 

aux Succuraaloa.
AGENTS

Angleterre: The National Bank of Scotland 
Londret*.

Franco : Crédit Lyonnaln, Paris.
EtatH-UniH : Firnt National Bank, Now York ; 

The Flint National Bank of Boston, Mass.
Les collections reçoivent une attention spé 

claie ot los retours on sont faits avec la plus 
grande promptitude.

On soltloilo respectueusement la CTTespon 
dance.

Québec faub. St Jean 
" St-Roch 

Chicoutimi 
Koberval 
Kimouski 
Ottawa, OnL 
Murray Bay 
Fraser ville 
Nlcolot 
Trois Pistoles 
Bale SL Paul 
Lévis
St-Charlcs.

Bellcchnsse. Que
ot

BANQUE D’HOCHELAGA.
Bureau Principal MontbAal.

CAPITAL VERSE 
RESERVE - -

$2,000.000
- 1,050,000

Directeurs F. X. St Charles, Président ; 
R. Blckordike, M. P. P.,Vice-Prés,: C. Chaput, 
l’hon. J. D. Rolland, J. A. Vaillanoourt ; M. 
J. A. ProndergosL gérant-général: C. A. Gi­
roux, assistant gérant ; O. E Dorais, inspec 
tour.

Succursales :—Shorbrooke, Québoo. Trois-Ri­
vières. Joliete, Sorel, Valloyrteld, Louisoville. 
Vankloek Hill OnL, Winnipeg. Man., Mont­
réal, 1370 Ste. Catherine ot 1756 Sto. Catherine 
près SanguineL et 2204 Notre-Dame ouest.

Département d’Kpargne—Au Bureau princl 
pal et aux succursales.

CORRESPONDANTS
Londres, Angleterre, Clydesdale Bank li­

mited ; et les agences du Crédit Lyonnais, 
Crédit industriel et Commercial, Comptoir 
National d'Escompte de Paris. France, Crédit 
Lyonnais, Comptoir National a'Ksoompto, Cré­
dit Industriel et Commercial, Société Généra­
le ; Berlin, Deutsche Bank ; Bruxelles, Crédit 
Lyonnais ; Anvers. Banque Centrale Anver- 
soise : New-York, Nationale Park Bank, Na­
tional City Bank of New-York, Importers and 
Traders NaL Bank, Ladenburg, Tnalmann & 
Co.; Hoidelbach. Ickelhelmer te Cio.; Boston, 
Third National Bank, National Bank of Re­
demption ; International Trust Co.; National 
Bank of tho Commonwealth; Chicago. Na­
tional Live Stock Bank, Illinois Trust ana Sav­
ings Bank.

Collections dans tout le Canada aux taux 
les pins bas. Emet dos crédits commerciaux 
et des lettres clronlalros pour les voyageurs, 
payables dans tontes les parties dn monde.

UN CERTAIN 
DE EUMEURS

Connaissent le cigare K. & C* 
Bouquet de réputation ; d'autres, 
par expérience. A quelle classe 
appartenez-vous? Une expé­
rience ne coûte que 5c ; elle con­
duira certainement à une autre.

A. E. KINKEAD & GIE.
Enseigne de l'Indien,

lis WELLINGTON, - SHERBROOKE

NOUS RECOMMANDONS le

SIROP FAJARDO !
Si. érieur à la mêlasse Barbade 

GOUTBZ-LB.

Les familles de la ville pour­
ront se le procurer, au détail, 
chez M. Alfred Lanctût, coin des 
rues Peel et du Marché. M. 
Lanctôt se fera un plaisir de vous 
le faire goûter. Ainsi que chez 
M. Victor ' Archambault, Sher­
brooke-Est.

VENTE AU GROS CHEZ

G. 0. GENEST A FILS,
SHERBROOKE. P. Q.

I

Notre assortiment de Fourrures est main­
tenant complet. Nos

Tours de Cou, Boas et 
Etoles en Vison, Martres 
de la Baie d’Hudson, 
Martres de Roches, Mar­
tres d’Alaska,

Sont de raqissants modèles en fourrures, 
confectionné par nos ovvriers experts avec 
les plus belles et plus riches fourrures.

CHAPEAUX et MERCERIES,—Nous 
avons le plus grand assortiment des Cantons 
de l’Est, Nous sollicitons une visite pour 
vous convaincre que nos prix sont très mo­
dérés.

GROS ET DETAIL

L. A. CODERA.
FOURRURES. CHAPEAUX ET MERCERIES.

EDIFICE METROPOLE. - RUE KING.

ATTENTION !
Etant décidé de sortir des affaires, nous avons résolu de ven­

dre tout notre stock au

Prix Coûtant et en Bas
Nous avons un assortiment complet de

CHAPEAUX DE DAMES
Que nous vendrons presque pour rien.

Toutes ces marchandises Sèches telles que Pardessus, Habits, 
Chaussures, Corps et Caleçons, Chemises, et enfin tout ce qui com­
prend l’assortiment général doit être vendu à n’importe quel prix.

UNION CLOTHING STORE
BRSBIONB DR “ L'AIGLE,"

152-154 Wellington, - Sherbrooke,
i. smith:, hroh

ABONNEMENT ;
Un an . fl .00, Hlrictcmont nnyablo d'avanou 

sinon riibounoiucnt sora do |l.50.
En faisant chaugor votre odrosso, no pus ou 

bllor d'indlquor lo nom do l'ondrolt d'oô vous 
parlor.. Co point ost très Important.

p progrès bc l’€s
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1. A SAINTE OATH F RI NE

La meilleure qualité possi­
ble pour 40c la 1b. Thé an­
glais de déjeûner de 40c de

STROUD
Nous avons toujours fait une spéciali­

té de ce thé parce que 40c est un prix po­
pulaire. C’est un délicieux mélange et si 
vous payez 50c ou 60c à votre épicier pour 
votre thé, il vous sera profitable de l’es­
sayer. Vous ne pouvez pas paver à quel­
qu’un 50c ou 60c pour votre thé lorsque 
vous pouvez acheter un thé comme notre 
thé anglais pour 40c.

UE EASTBB» TOWNSHIPS OlMnH CO.

Grande Tente au Comptant de li-Eté !
Demain, nous commencerons notre

GRANDE VENTE D’AFFAIRES I
De vêtements faits par le tailleur ))our dames et messieurs, de 

vêtements pour garçons, articles de toilette pour hommes, valises, 
portemanteaux.

Dans quelques lignes, notre assortiment est trop encombré ; dans 
d’autres, nous avons des grandeurs dépareillés. Pour ces deux rai­
sons vous aurez l’avantage d'acheter des marchandises à la mode

Justement au moment au moment 
où vous en aurez besoin, au prix 

coûtant et au-dessous.
Mentionnez les prix simplement ne vous donnerait pas une idée 

des bons marchés qui vous sont ofTertp ; nous voudrions que vous 
vinssiez voir vous-mêmes vous convaincre que c'est une vente de bon­
ne foi A bon marché, où tout a été marqué aussi bas que possible.

Ne pas profiter de cette vente est perdre l’occasion d épargner de 
25 p. c. A 50 p. c. sur chaque achat.

THE EASTERN TOWNSHIPS CLOTHING CO.
e»ul furent pour les vêtements de la marque "PROGRMM."

J. L. V1NBBBRQ, • Directeur Gérant.

Bell Téléphone 858. 147 BUE VUUHtOB, EUEBIOOIB.

Sainli» Caliifrinn est la patronne 
(it's |(‘um» fillt'H, qui, dans tous les pays 
catlioliqui'H, la fôtont avec ferveur, 
Sain to Catherine était la fille du tyran 
d’Alexandrie Ces tu s. Elle avait en 
partage la beauté et la science ; mais 
imbue des doctrines des } hiloMoplies 
elle ne voulait pas enten.ire parler du 
christianisme, et, d'un autre côté, elle 
témoignait pour le mariage la plus 
grande aversion. Un ermite parvin 
cependant h piquer sa curiosité en lui 
promettant un époux supérieur à elle 
en toutes choses, supérieur mémo 
toutes les autres créatures. Désireuse 
le se voir un époux si parfait, Cat he 
rino ko décida, d’après le conseil de 
'ermite, A prier devant une Vierge 
tenant son tils sur ses genoux. Après 
sa prière, elle s'endormit et vit en 
songe le Christ, beau par delè toute 
beauté. Marie offrit h son fils la jeune 
princesse pour épouse, mais il la n fu 
sa en disant qu’elle n’était pas assez 
belle.

Catherine s’éveilla éprise d’amour 
et s’attrista jusqu’à la mort.

Elle alla trouver l’ermite qui saisit 
cette occasion pour l’instruire dans 
foi chrétienne et la baptisa. La nuit 
qui suivit son baptême, Catherine n 
vit en songe le Christ enfant, sur les 
genoux de sa mère et plus éclatant 
que le soleil. Il consentit cette fois 
à la prendre pour épouse et lui mit 
au doigt un anneau divin, qu’elle y 
retrouva à son réveil

Telle est la gracieuse légende que 
les artistes les plus célèbres ont rotra 
cée à l’envie, sous le titre de "Marisgo 
mystérieux de Sainte Catherine”.

Sainte Catherine était très savante. 
Dès qu'elle eut embrassé le cntholicis 
me, elle confondit plusieurs philoso 
plies piiïeiH qui se convertirent à Is 
foi nouvelle. C’est sans doute à cause 
de cette science qu'elle a été choisie 
comme patronne des écoles.

Elle fut martyrisée sous lo règne de 
Maximin Di.n. Au Ville siècle ou 
retrouva son corps au Mont Sinni

Les actes et les traits dn sa vie sont 
trop abondants pour trouver place ici. 
Nous nous bornerons a constater que 
son culte fait l'objet d’une grande 
dévotion, et que sa fête donne lieu, 
dans toutes les familles, à des réjouis­
sances populaires.

Il existe une locution très connue : 
“Coiffer sainte Catherine”, c'est à dire 
rester vieille fille, attendre l’àge où 
l’on perd d’ordinaire l'espoir de se 
marier, l'âge de vingt-cinq ans, selon 
les uns, de trente ans, selon les autres.
Il y a certaines vieilles filles qui ont 
passé la cinquantaine, qui fixent le 
terme fatal entre soixante et soixante- 
iix ans. A vingt-quatre ans, dit un 
proverbe, on se marin sans choisir, 
lorsqu’on tient â ne pas coiffer sainte 
Catherine.

Quelle est l’origine de cette locu­
tion ? Voici comment s’exprime un 
savant fureteur, M. Quitard, à ce 
sujet :

C’était autn fois l’usage, en plu­
sieurs provinces, le jour où une jeune 
fille se mariait, de confier à une de ses 
amies, qui désirait faire bientôt corn 
me elle, le soin d'arranger la coiffure 
nuptiale, dans l'idée superstitueuse 
que cet emploi portait toujours bon­
heur, celle qui le remplissait no pou 
vait manquer d'avoir à sou tour un 
époux dans un temps peu éloigné ; ot 
l’on trouve encore au village plus 
d’une jouvencelle, qui, sous le charme 
d’une telle superstition, prend secrète 
ment ses mesures, afin d’attacher la 
première une épingle à la coiffure 
d'une fiancée. Or, comme cet usage 
n’a jamais pu être observé à l’égard 
d’aucune des saintes connues sous lo 
nom de Catherine, puisque, d’après la 
remarque des légendaires, toutes sont 
mortes vierges, on a pris de là occa 
sion de dire qu’une vieille fille reste 
pour “coiffer sainte Catherine”, co qui 
signifie eu développement qu’il n’y a 
chance pour elle d’entrer en ménage 
qu’autant qu’elle aura fait la toilette 
de noces de cette sainte, condition 
impossible à remplir.

Cette explication est bonne à con­
naître, parce qu’elle rappelle des faits 
assez carieux ; mais elle parait un 
peu trop compliquée.

En voici une plus simple, fondée 
sur l’ancienne coutume de coiffer les 
statues des saintes dans les églises. 
Comme on no choisissait que des vier­
ges pour coiffer sainte Catherine, la 
patronne des vierges, il fut très natu 
rel de considérer le ministère comme 
une espèce de dévolu pour celles qui

vieillissaient sans espoir do mariage 
après a\oir vu toutes les autres 
marier.

Dans tous les cas, nous souhaitons 
à nos jeunes lectrices do no pas uvoi 
co redoutable honneur.

Vendredi, co sera fête dans toute 
les familles. On fora de la tire*, on 
chantera, on dansera, on priera la 
Sainte e*i on fera des veeux pour pou 
voir assister bien longtemps encore 
la fête do sainte Catherine.

Co que nous souhaitons A tous. — A 
Presse.

BAINS D’EAO SALEE

Visitez l’endroit do santé par ex 
oellonco au Canada durant le long 
hiver eit prolongez votre sauté en vous 
baignant dans le;s eaux curatives d 
sources Ste Catherine, une source s 
line claire, beaucoup plus dense que 
l’eau do mer. Comme tonique pou 
I humanité fatiguée, elle est de grande 
valeur, ot comme remède pour lo rhu 
matisme et les troubles do la peau 
elle «-Ht bien connue. Consultez la 
thérapeutique pour son analyse. Pour 
quoi entreprendre un long voyage 
quand cette mecquo pour les cher 
cheurs do la sauté est A votre porte 
Presque sur la frontière du Canada et 
des Etats Unis, et sur la ligne princi 
pale du Chemin do fer du Grand 
Tronc. Le Welland est un sanato 
rium tout A-fait bien aménagé et pos 
sède tout le confort d’un hôtel mo 
dome.

Ecrivez A (}. T. Bell, G. P. et T. A 
du Chemin de For du Grand Tronc, 
Montréal, pour plus amples détails.

OPERE PAR LDI-MEME.

A Trenton, N. J., M. Joseph Wal 
ter, âgé de Cl ans, ayant marché sur 
un clou, quelques jours auparavant, la 
gangrène s’est déclarée au pied blessé. 
Les médecins qui le soignaient, après 
avoir déclaré au malade que l'amputa 
tien du pied et do la jambe seraient 
nécessaires, s’il voulait être sauvé, M. 
Walter, après leur départ, dit A 
femme :

“Ces médecins sont tous les mêmes. 
Ils no sont satisfaits que quand ilh 
peuvent couper quelque chose, aussi 
vais je leur jouer un tour du ma façon 
Ils parlent dn me couper la jambe à la 
hauteur du genou. Eh bien ! moi, je 
no suis pas do leur avis. J’ai d'ail­
leurs besoin de ma jambe ot puisque 

gangrène no s’est jusqu’A présent 
déclarée qu’aux doigts de mon pied, je 
vais moi même couper ces doigts et 
cola sans avoir besoin d’eux.”

Après avoir prononcé ces paroles,
, Walter a pris un couperet et met­

tant son pied sur un billot a tranché 
un après l’autre los doigts malades ; 

puis, aidé de sa femme, il a pansé son 
pied et a attendu l’arrivée des méde 
cins qui, quelques heures plus tard, 
sont venus pour lui couper la jambe. 
Cette opération n’a pas eu lieu, car ils 
ont été obligés de reconnaître que cel 
lo des doigts du pied était suffisante ot 
aussi bien faite qu’elle aurait pu l’être 
par tout disciple d’Hippocrate.

M

cjjk.mvox_______
fort* u U Sort» QMVooiAiwToulours Acheta

Près de six Millions de Dollars 
Dépenser pour les Brevets

L’année dernière n été une année 
active pour les inventeurs ot, à moins 
que les symptômes ne soient trom 
peurs, les fabricants des Etats Unis 
vont placer sur le marché bien des 
produits nouveaux, inconnus jusqu’à 
ce jour. Durant l’année dernière lo 
Bureau des Brevets des Etats-Unis a 
délivré 31,699 brevets.

Le nombre do brevets américains 
qui ont expiré en 1903 se monte à 
21,797. Le nombre de demandes ac­
cordées, mais pour lesquelles la taxe 
finale n'a pas encore été payée, atteint 
10,545, et il y a une somme de $5,- 
683,540.60 au crédit du Patent 
Office à la trésorerie des Etats-Unis. 
MM. Marion & Marion, de Montréal, 
ont obtenu 25% de tous les brevets 
délivrés Tan dernier à dns Canadiens 
par le Bureau des Brevets des Etats- 
Unis. D'une manière générale, le 
Bureau des Brevets des Etats-Unis a 
fait plus d’affaires Tannée dernière 
que durant aucune année précédente.

A partir du 1er janvier 1905 Tad 
ministration anglaise suivra la mélho 
de d’examen actuellement en vigueur 
au Canada, aux Etats-Unis et en Al 
lemagne.

Nos lecteurs peuvent obtenir tous 
renseignements sur les brevets et les 
marques de cominercn en s’adressant 
à MM. Marion ilt Marion, Solliciteurs 
de Brevets, Montréal, Canada, qui 
nous ont envoyé l'article ci-dessus.

Sirop du Dr Fred J.Demers 
pour les Ëufants

Co sirop ne peut être trou re- 
comnmiuiô pour le sommeil, lu 
dentition, contre les coliques, ht 
diarrhée et le rhume. En vente 
partout. Dépôt, 1157 rue St. Lau­
rent, Montréal.

Nouvelles du Canada.

laLo Liniment Mlnard guérit 
maladie choz les vaches.

■—M- W. T. II. l'reiton, ugont canadien 
iriimni^ratinn A l.nmlri'H, unt arrivé au 
imyn. 11 déclare <|tio l’immigration anglaix) 
l’an prochain promut d’ètru plue considéra- 
Ido (|tio jamais vers lo Canada.

—La cour d'appel do Toronto a décidé 
i|uc les Frères des Kcolos Chréticancs no 
peuvent enseigner AOttnw* ou ailleurs dans 
Ontario, «ans avoir passé des examens ot 
âlro munis do diplômes d'iiiHiitutourr. La 
commission scolaire u Tintontion d’en appe­
ler A la cour suprGmo contre oo jugement 
Kn attendant, les Kières eiiHei^nont en ver­
tu do permis provisoires.

— Lo “(Jreal Northern” possède niaiutn- 
nnut uno très belle garo A Montréal, située 
sur la rue Sto Catherine. Les bureaux des 
officiers y sont installés. L’cmliraiicfiuuient 
do Montréal A Joliotto, couvrant uno dis­
tance do 30 milles, a été complètement amé­
lioré ot pondant la dernière saison on a par­
tiellement construit lu ligne de TEpiplianio 
A 8t-Jacques l'Achigan, soit une distunco 
udditiomndlo do finit milles.

Le Liniment Mlnard guérit in 
crasBO de la tête.

— La commission des chemins do fer pu­
blié un rapport do ses onqiiêtoH. Depuis lo 

‘2 mai dernier sur tous les accidents surve­
nus pas nu seul nu peut être attribué h la 
fatigue dos employé» causée par un surcroît 
do travail. Dans les accidents les pertes 
lo vie «c sont surtout produites dans les 
uiurolrs et char» do «ocondo classe, parco 
qu'ils sont do construction plus faillie nue 
ceux do premtèro classe. La commission 
demandera au prouurour-générnl, de pour­
suivre immédiatement sur demanda les em­
ployés de chomiiiH de fer trouvés coupables 
d'auuidont par négligence. Ition souvent 
aujourd'hui ces employé» nunoul que remer­
cié» do leurs services. La commission pré­
pare atiHsi de nouveaux règlements pour les 
employé».

Je croia que le LINIMENT MINARD 
guérira tous 1m caa de diphtérie.

Mme Rauban Baker.
Ri vend ale,

Je croia que la LINIMENT MINARD 
produira la croiuance dM chevaux.

Mme Chat. Andcraon,
Stanley, I. P. E.

Je croia quale LINIMENT MINARD 
eat le meilleur remède de famille ear la 
terre.

MathiM Folayl.
Ont, City, Ont

Cachets du Dr. FradJ.”
CONTRE LE MAL DE TETE
LeurH uiTotH sont d’une efliencité 

tuerveilleuHe contre tmiH nutux do 
tête, migraine, névralgie, fièvre ou 
grippe. Exigez le nom Hiir chaque 
cachet. En vente partout. Dépôt, 
1157 Ht. Laurent, Montréal.

Nouvelles des Etats-Unis.

Le Linlmont Mlnard en vente 
partout.

—A Chippewa Falls, \VI*., le révérend 
). M. Nelson, Andrew Nulson ot Charles 
Nelson, frères, ont épousé les trois scuurs, 
Mesdemoiselles Jcssio, Amanda et Clara 
Johnson.

-A Laconia, N. IT., snixanta-sopt en­
fant» ont été «auvés des flammes pendant 
'incendie qui a détruit lo dortoir du State 

Home pour le» enfant» pauvres d'esprit. 
L'édifice était en briques tt a deux étages. 
Il a été complètement détruit.

—Il n'est pas tombé une seule goutta do 
plulu depuis deux mois, dans lo Kentucky ; 
la aéuhereaeo paralyse tout ; la récolte eat 
dans un état déplorable ; les gras pâtura­
ges d'autrefois sont devenus des déserta do 
sable. Une maladie nouvelle, le “rhume 
do la poussière,” disent les médecins, a écla­
té parmi la population.

—On annonce les fiançailles do Mlle Eli­
sabeth Howo, do Tlttsburg, Te., au comte 
Ciui, de Rome, petit-neveu de feu le pape 
Léon XIII. La mariage sera célébré à Lon- 
dre» lo printemps prochain. Milo Hows est 
une des plus riches héritières de Pittsburg. 
Elle apportera au comte Cini $2û0,000 en 
argent ot uno rente annuelle do $10,000.

Le Liniment Mlnaifl Houlage la 
névralgie.

—A Frazer, Iowa, on regarde comme Im­
minente une guerre do race. Un mineur 
blanc, T. Albright, a été tué d’an coup de 
revolver, par un nègre du nom de J. Price. 
Les mineurs blancs, k une réunion spéciale, 
ont accusé tous les nègres d’avoir favorisé 
la fuite du meurtrier. II y a une quaran­
taine de nègres dans le campement contre 
1,200 blancs ; tous aont armés jusqu’aux 
dents. On est à la poursuite de Prloe.

—Onésime Michel, de Biddeford, Me., 
vient de faire application au gouvernement 
de Québec pour obtenir lea 100 aeres de ter­
re donnés par la loi Mercier à tout père ca­
nadien de 12 enfants vivants. 8a requête 
a été prise et reconnue devant M. A. Bon­
neau, commissaire de la Cour Supérieure de 
la Province de Québec et transmise au mi­
nistre des terres de la Couronne, du Cabi­
net Parent, à Québec. Vive la Canadien» 
ne ! I
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Savon 
Baby's Own
Prévient les Irritations et maladie* 
de peau qui font tant souffrir les 
enfants. Son emploi est dea plus 
agréables. 9M
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Méfiez-vous des Charlatans 
qai tous offrent des remèdes guérissant 
“tous les maux car il n’existe pas de 
panacée universelle. 8i vous toussez 
prenez du BAUME RHUMAL quelques 
doses vous guériront à peu de frais.

Ce progrès be l €ôt
SHERBROOKE, 25 NOV.

Bulletin du Jour

CANADA
—Harvey Baker, 17 ani>, employé a 1 “Im­

perial Batik’*, e’eat noyé en patinant, près 
de Prince Albert, Montréal.

—Une dépêche de Fernie, C. A., dit que 
quatorze mineurs ont été tués par une terri­
ble explosion de grisou aux mines Carbona­
do, près de Morrisey.

—A Montréal, Henri Lauzon, 17 ans, a 
fait une chute de 2ô pieds. A 1 hôpital 
Notre-Dame oit il a été transporté, on dit 
que son cas est sérieux.

— Un cocher, natif de Montréal, du nom 
de Thomas E. Hunt, vient de mourir it 
Winnipeg. Le malheureux a absorbé une 
trop forte dose d’un calmant pour le rhume.

— M. Télesphore Allard, blessé à la suite
d'une explosion de dynamite et qui avait
été transporté à l’hôpital Notre-Dame, 
Montréal, est mort des suites de «es blés-

—A St-Denis de Richelieu, un vieillard 
du nom de Ambroise Benoit assistait à la 
grand’meese, dimanche dernier, quand il 
suff^usa. Ün le transporta è lu sacristie, 
cil il expira, après avoir rr^u l’absolution.

— La fameuse affaire Hamel, dont se sont 
entretenus les journaux de Montréal depuis 
des mois a eu son dénouement. Le juge 
Choquer a condamné l’ancien payeur île la 
Cité il sept ans do détention au péniten­
cier.

— La sent-nce de moit prononcée contre 
doseph H. Chartrand qui a tué le constable 
Irvmg il bord d'un convoi du Pacifique, à 
Webwood, Ont., et qui devait être exécuté 
en décembre, a été commuée en emprison­
nement pour la vie.

— Le coroner Jolicœur a tenu une enquête 
sur le corps du j>-uue Evans qui s «-st fait 
couper les deux jambes ft Hadlow Cove. 1 
a (té prouvé que le malheureux enfant est 
tombé sous les chars en voulant sauter il 
bord d'un train qui pa sait.

—M. Narisse Leit que, tie S' Calixte, 
comte île Mont culm, a t-ie victime d un sé­
rieux accident, en tû haut du bois, avec 
son fils Siméon. Un nibre s'est abattu sut 
lui, 1 écrasant moi tellement. Le jeune Si 
tnèoii fut horriblement blessé.

— Profondément désespérée en se voyant 
at teinte d’une maladie d y» ux incurable ei 
qui la rendait piesque av- Ugle, une jeune 
tille âgée de 19 ans, Emma Tolliunt, de 
meuiant avec sa mère il Montreal, s est sui­
cidée en absorbant une forte dose d’acidt 
carbollque.

— Antonio Giacconi, accusé de tm-urtn 
sur la personne de M. Theodore Duval, le 
*20 a (.A: dernier, eu pleine rue Noire-Dame, 
Montréal, a été déclarécoupablB par le jury 
de U Cour Criminelle. Il a éié condamne 
■éance tenante, il être pendu le *20 janvier 
prochain.

—John Colton, demeurant près de Kuti 
wa, T.N.O., a été accidentellement tué. Il 
revenait de la chasso et déposa sou fusil sut 
une table. 8a fille aiuée qui ne savait pas 
que l'arme était chargée, la prit dans ses 
mains puis l’échappa. Le fusil frappa une 
chaise et le coup parti, la décharge ftap- 
pant M. Coltou dan* le dos. La mort a été 
instantanée*

BTATB-ÜNIH
— James Austin, un camionneur, a ret,‘u 

une balle et a été tué accidentellement, ft 
Bleecher, dans les Adirondack».

—A Butte, Montana, .John Schwan, pro 
priétaire de l’imprimerie Schwan, a été tué 
à coups de revolver par un garvon du uom 
de Johu Evans.

—A Lowell, Mass, M. Onésime Baril, 
contremaître à l’emploi de M. Fuller, entre-

fireneur maçon, a été trouvé mort dans son 
it Le malheureux âgé de -14 ans, avait 

par mégarde laissé un bec de gaz ouvert.
— A Woonsocket, R.L, M. Joseph Dra 

peau est décédé à l'hôpital civique, tù ou 
l’avait transporté à la suite de sa tentative 
de suicide, alors qu’il avala une fort dose de 
vert de Baris. M. Drapeaux est né à Ri- 
mouski et il était Agé de .r>4 ans it ü mois.

—A Brunswick, Maine, Mme Hermine 
Caron, une personne île 70 ans, traversait 
la rue principale lorsque, glissant sur le pa­
vé, elle tomba devant une voiture électri­
que en mouvement. Lorsqu’on la retira de 
«a terrible position, elle avait le corps cou­
pé en deux.

— Le train de passagers numéro 17, con­
nu sous le nom de “Hot Springs Special,’’ 
sur le chemin de fer de “Si-Louis Iron 
Mountain et Southern’’ a déraillé, à ‘20 mil­
les d'Hoxte, Ai k., Harry Wells, le chauf 
four, a été biûlé moi tellement, et un grand 
nombre de voyageur* oui été plus ou moins 
grièvement blessés.

— Les cadavres de John Henly, pêoheur, 
et de sa femme ont été découverts dans leur 
maison k Horn Lake, dans la région désolée, 
située à 50 milles au sud de Memphis, 
Tenn. Les cadavres avaient été criblés de 
balles et deux haches couvertes de sang 
se trouvaient sur le plancher. Tout était 
eu désordre dans la maison et le vol a été le 
mobile cil crime.

— A Ltwisiou, Me., Louis Messier a été 
la victime d'un accident qui a causé sa 
mort. Il s'était étendu sur un divan, dans 
sa maison, et dégustait un cigare, lorsque 
le feu prit à ses vêtements, ou ne sait trop 
comment. Eu un clin d'œil il était eutoun- 
de flammes, et lorsqu'on put éteindre le feu. 
il avait le cor ps horribb-meur b. fil-.

—A Woonsocket, R. L, M. Antoine Go 
heil revenait du cimetière du Précieux Sang, 
t ù il avait pris pari à la grande démons 
iration religieuse des sociétés. Il était au 
compt-goe de sou cousin et conversait en 
face ue la résidence de ce dernier, lonqu’il 
tomba foudroyé par une syncope île cœur. 
M. Gobeilte était né à l'Auge Gardien, de 
Kouville. Il était âgé de Cti ans.

VltllOX RAYH
— Le Pape a rt çu, mercredi, en audience

«rivée, No'- Seigneurs BiUliault, évêqUe de 
[icolet, tt E. J. Ltgai, évêque de St-Al- 
bert.

— Des Kurdes oui attaqué le monastère 
arménien de Van, qui était l’ancien collège 
du catholicoa. Le vicaire et le secrétaire 
de l’évêque ont été tués.

— Le vapeur suédois “Hur,” de Grinshy, 
Angleterre, a sombré avec sa cargaison, k 
l’entrée du détroit d’Arko. Les dix-sept 
hommes de sou équipage out péri.

—On mande de Tien Tsin le 9 novembre: 
Une bande de Chinois a massacré uo mis­
sionnaire français près de Konpantsé, sur 
le chemio de fer du Nord de la Chine.

—Oo annonce les fiançailles du grand ducaçai
de Hesse à la princesse Kleanore de Solms-

—Voici quelques nouveaux détails sur le 
sinistre de la “Gironde." E le avait Abord, 
outre «ou équipage, 18‘2 pacagera, dont 14 
Européens et 168 Kabyles. Douze 
passagers européen» furent engloiiiiH de 
l’équipage de la “Gironde,’ *2 Kabyles ét 2 
Européens seuls furent sauvé».

—L* Sénat françvis a nommé un comité 
chargé d’examiner les résolutions approu 
vant la convention anglo française. Un 
seul membre du comité s’est opposé pure­
ment et simplement à la convention, un 
autre protesté contre les articles concer­
nant la question de Terrenenve, mai* la 
majorité se déclare en faveur do la ratifica­
tion de la convention.

—Herr Paul Turon, de Tesc-hcm, en Si­
bérie, a chanté à ses funérailles qui ont eu 
lieu la semaine dernière. Il aurait fait, en­
registrer par un phonographe un cantique 
funèbre qu’il avait chanté peu de temps 
avant sa mort, et il ordonna, dans son tes
lament, que le jihonographe reproduise ce
cantique k ses funérailles. C-etto dernière 
volonté a été exécutée.

Hoheusolms-Lich. Le fiancé était divorcé 
d’avec sa cousine, la princesse Victoria de 
Saxe-Cobourg, depuis 1901.

—L’œuvre de la propagation de la foi a 
reçu Pan dernier 91.247,421. Sur cette 
somme la France a donné $701,671| soit
Îiès de* deux tiers. Comme l’on voit, la 

’rance, malgré tout, contribue largo 
ment à l’œuvrt des missions catholiques.

—L’on rapporte des tempêtes de la neige 
st de la gelée de tons les côtés de l’Angle­
terre. Sur lee tôtes la tempête a fait rags 
et a mis lee vaisseaux en danger. Toute 
l’Karope subit nns température très froide. 
Ou dit que quelques personnes ont été trou 
véss mortes ds froid dans la neige.

Mécaniciens et Ouvrier*.
Four enlever des mains la graisse, l'hutle, le 

peinture, 1s rouille, etc., etc, le Savon de Gou­
dron “Master Mechanic’s" est sans rival. Ce 
savon cicatrise les plaies et assouplit la peau. 
Albeit Toilet «oapCtâ, MenUtal. kfra.

E0H0S DD J0UK.

—M. Blanchard, avocat, de l’Ue du 
Prince*Edoaard, cet nommé Juge de 
comté, dans cetto province.

—Il est définitivement décidé que 
le nouveau gouverneur général du 
Canada sera assermenté à Halifax, 
le 17 décembre prochain.

—M. le Dr Fiset a été déclaré dé­
puté du comté de Saint Maurice par 
l’ollicier rapporteur. Son adversaire, 
M. Michel Bourassa, s’est retiré de la 
lutte.

—Une dépêche d’Halifax annonce 
que les élections partielles dans la 
Nouvelle Ecosse auront lieu à la mi 
décembre. Il y a sept ou huit va 
cances à templir dans les rangs de la 
députation.

— La grande convention libérale, 
comprenant au-delà de 2,000 délé 
gués, s’est ouverte mercredi matin, à 
Toronto. Toutes les divisions éhc 
torales de la province étaient repré 
sentées. On dit que l’élection géné­
rale est fixée au 20 décembre.

— Sir Wilfrid Laurier est parti, 
mercredi malin, de Montréal, en route 
pour St Louis et la Californie. Il est 
accompagné de Lady Laurier. Le 
premier ministre nous reviendra p* ur 
la N« ël prochaine. Sir Richard Cart 
wright remplace le premier ministre 
durant son absence en Californie.

— Le décompte des votes dans l’é 
lection de Wenthworth, devant le 
Juge Suider, est terminé à Hamilton, 
Ont. Le juge a proclamé M. Smith, 
conservateur, élu par une majorité 
de 10 voix. Les votes du poil du 
Township de Beverley, où M. Adam 
Velens agissait comme Bous-odlcicr 
rapporteur, ont été rejetés par le tri 
bunal, parce qu’ils portaient illégale 
ment des numéros.

—Sir Win Mulock quittera Otta 
wh dans quelques jours pour Mexico, 
où il terminera les arrangements avec 
le gouvernement mexicain pour l’é 
tablissemeut d’une ligne de vapeurs 
sur l’Atlantique entre le Canada tt le 
Mexique. Le service sera mensuel. 
Le contrat pour 'a ligne du Pacifique 
est déjà accordé. La ligne de l’At­
lantique aura son terminus à Mont 
réal en été et daus un port des pro 
vincea maritimes en hiver.

—La dernière lutte fédérale a mo 
difié sensiblement la situation politi 
que dans les Territoires. La Cbam 
bre d’Assemblée se compose de 
trente-cinq représentants. Il y a ac 
tuellement six vacances causées par 
la démission de six députés qui ont 
déserté le champ clos de la politi­
que provinciale pour entrer dans l’a 
rêne fédérale. Ces disparitions eau 
sent un grand vide dans une Cham 
bre de trente-cinq représentants et il 
se peut que le premier ministre, M 
Haultain, ait recours à une dissolu 
tion plutôt qu’à des élections com 
plémentaires.

—Le nouveau cabinet d’Ontario a 
été assermenté. 11 est composé 
comme suit : L’hon. M. George W. 
Ross, premier ministre et trésorier 
M. Richard Harcourt, éducation; 
John Dryden, agriculture; G. R. 
Lachford, procureur général ; W. A. 
Charitou, travaux publics ; A. G. 
McKay, tetres de la couronne ; G. P. 
Graham, secrétaire provincial; J. M. 
Gibson et Alfred Evanturel, minis 
très sans portefeuille. M. Gibson 
abandonne le portefeuille de procu 
reur général, mais reste ainistre sans 
portefeuille. MM. Stratton et Da 
vies se retirent de la vie publique.

—A Belleville, Ont., le plus grand 
scandale qui ait encore éclaté dans 
la politique de la province d’Ontario 
a été mis à jour dans le procès eu li 
belle criminel de E. Guss Porter, M. 
P., contre T. S. Carman, éditeur du 
Daily Ontario. Ce procès est à la 
suite d’une déclaration faite par M. 
Porter, le 3 novembre dernier, à l’ef 
fet que de fausses boites de scrutin 
avaient été découvertes dans certains 
poils. Le Daily Ontario s’empressa 
de nier cette déclaration et attaqua 
violemment M. Porter. Ce dernier 
poursuivit immédiatement son pro 
priétaire, M. Carman, pour libelle 
criminel. M. Porter, qui est député 
de Hastings Ouest, promet de mettre 
en lumière le complot tramé par ses 
adversaires pour lui voler son élec­
tion an moyen de fausses bottes de 
scrutin et de faux bulletins de vote. 
On affirme que des fausses boites ont 
aussi servi dsns Frontenac.

LES ELE0TI0NS PROVINCIALES

Dans les Cantons de l'E-it, le résul­
tat de la votation pour les élections 
provinciales a été comme suit :

Compton, Giard, conservateur, réé 
lu par 75 voix.

Stanstead* Bissonuette, libéral, élu 
par 156.

Shefford, Bernard, conservateur, élu 
par 400.

Wolfe, Tanguay, libéral, élu par 
environ 300.

M. L. A. Bériau, candidat libéral- 
indépendant dans Missisquoi, s’étant 
retiré de. la lutte, M. Gosselin, l’ancien 
iéputé, a été déclaré élu par acclama­
tion.

Dans toute la province, il y a 65 
libéraux élus, 6 conservateurs et 1 
indépendant.

L’HON M. A. TDRGE0N

Il nous fait plaisir d’annoncer à nos 
lecteurs l'heureuse nouveHo que Sa 
Majesté le roi des Belges vient de 
créer Officier de l’Ordre de Léopold 
'honorable M. Adélard Turgeon, mi­

nistre de l'Agricultnre de la province 
de Québec. C’est le roi belge lui 
même qui a informé notre distingué 
compatriote qu’il lui était extrême­
ment agréable de lui décerner le titre 
insigne d’Officier.

Cette haute dignité fait grand hon­
neur non seulement au nouveau che 
valier, mais encore à tous ses uompa 
triotes, qui «ont fiers de ses succès et 
de sa gloire. C’est, en môme temps, 
la récompense due au mérite et un 
éloquent tribut d’hommage au talent.

L'honorable M Turgeon a contri 
hué grandement, par sa parole et ses 
actes, à faire connuîtro la province de 
Québec en Belgique et à agrandir le 
cercle d*? nos relations avec cette con 
irée de l’Europe. Le poste élevé dr 
ministre de l’Agriculture, le rôle ac 
tif et intelligent qu’il à joué depuis 
ju’il occupe cette position honorable, 
le talent oratoire dont il est doué, les 
liscours admirables qu’il a prononcés 
dans notre enceinte parlementaire et 
■mr la terre do notre ancienne mère 
patrie, tout a parlé en sa faveur et 
appelé sur lui l’attention des hommes 
l’Etat de l’autre côté de l'Océan. Dans 
ses rapports aves les personnages les 
plus haut placés île la France et de lu 
Belgique, I honorable M. Turg-’On s’est 
révélé co qu’il est : un Canadien-fran 
çais éminemment dLtiegué et faisant 
honneur à son pays, et a su rendre, en 
même temps, des services signalés à 
ces deux puissances.

Nous félicitons sincèrement l’houo 
rable M. Turgeon de l’honneur 
dont il vient d’être l’objet.

étendue, sauf en ce qui concerne la 
suprématie de la couronne. Il a tenu 

nffirmer ses sentiments de fidélité à 
’Empire par l’envoi de troupes cana­

diennes au secours de la mère patrie 
pendant la guerre du Transvaal ; mais 
en même temps il résistait avec une 
ingalière fermeté aux projets impé­

rialistes de M. Chamberlain et repous­
sait même certaines propositions insi 
dienses d’avantages sur le terrain éco 
nomique que lui soamettait l’astucieux 
ministre des colonies, en déclarant 
fièrement que "la loyauté da Canada 
n’était pas à vendre."

An point de vue religieux, Sir Wil 
frid Laurier a eu le mérite de dissiper 
les préventions d'ailleurs fondées que 
nourrissaient naguère bon nombre de 
catholiques contre le parti libéral. 
Opposé à toute idée de politique théo- 
cratique et défiant même à l’excès de 
toute ingérence confessionnelle dans 
le domaine de la politique, Sir Wil­
frid Laurier a su non seulement se 
tenir éloigné de l'ornière anti-cléricale 
où ont versé le plus souvent les partis 
libéraux eu Europe, mais, par sa dé 
férence marquée envers co clergé ca 
nndien, gardien traditionnel de l’hon­
neur et des libertés nationales, il a su 
réaliser cet idéal de l’homme d'Etat 
qui, tout en demeurant fidèle à ses 
principes, sait tenir compte des situa­
tions acquises, et se souvient que son 
rôle n’est pas de faire triompher telle 
ou telle doctrine philosophique, mai* 
d’assurer le bien public. M. C

CONFERENCE DE LA FAIX

La nouvelle conférence de la Haye 
convoquée par le président Roosevelt 
réunira, affirme t-on, les représentants 
de toutes les grandes puissances. La 
Russie elle môme s’y ferait représenter

On prêtre à la Suisse l’intention de 
prendre l’initiative de traités avec les 
diverses nations par lesquels toutes le* 
questions, même celles qui touchent à 
l'honneur des signataires, seraient sou 
mises au tribunal de la Haye.

Si.les propositions du gouvernement 
suisse sont acceptées, l'on no verra 
peut être pas de sitôt la répétition des 
sanglants confiils auxquels I humanité 
assiste avec peine depuis quelques an 
nées.

La guerre du Transvaal et guer 
re russe japonaise n’auraient-elles pas 
pu être évitées 1

La reine Wilhelmtne approuve le 
projet de convoquer une seconde con 
férence de la paix à la Haye et elle a 
prié le chargé d'aflaires américain 
d’en avertir le président Roosevelt. 
La jeune reine promet le concours h 
plus entier de la Hollande, dès que 
l’empereur Nicolas, l’auteur do la pre 
mière conférence de 1899, et les au 
très pouvoirs auront donné leur allié 
sion au projet.

LES ELECTIONS CANADIENNES

(De L’Univers, de Paris )

Le Canada est en train de donner 
au monde des leçons de sagesse poli 
tique dont feraient bien de profiter 
plus d'un pnys d’Europe. Après 
longue administration conservatrice 
de Sir John Macdonald et de Si 
Charles Tupper qui dura de 1878 
1896. voici que les libéraux semblent 
s’être assuré à leur tour cetto longue 
possession du pouvoir sans lequel au 
cun gouvernement ne saurait rien ac 
complir de fécond ni de durable.

La majorité libérale s’est même ac 
crue dans des proportions notables 
De 54 qu’elle était dans la Chambre 
des Communes élus en 1900, elle passe 
aujourd hui à 72 voix ; c’est la plus 
forte majorité qui se soit jamais ren 
contrée dans un parlement canadien

Ces résultats sont dus sans doute 
la prudence et au libéralisme sincère 
d’une politique qui, dans son ensem 
ble, u satisfait le pays pendant les huit 
années qui viennent de s’écouler, mais 
avant tout ils constituent un triomphe 
éclatant pour l’homme d’Etat éminent 
qui par l'élévation de son caractère, le 
prestige de son éloquence, la distinc 
tion de ses talents, a conquis une re 
nommée qui a passé les mers et dont 
les Canadiens s’énorgueillissent à juste 
titre.

Ce sera, en effet, la gloire de Bir 
Wilfrid Laurier d’avoir su imprimer 
au Canada, au milieu des innomhra 
blés possessions qui constituent l’em 
pire britannique, son caractère propre 
fait tout ensemble d’un loyalisme sin 
cère à la couronne d’Angleterre et 
d'un sontiment parfois très jaloux de 
son indépendance, et présentant cet 
heureux assemblage d’un esprit prati 
que très développé, fruit de l'implan 
talion saxonne, joint à ce noble aouci 
du beau et à ce sens généreux et hu 
main qui resteront longtemps l’apa 
nage de la culture latine et française

Au point de vue politique, air Wil 
frid Laurier n’a cessé de revendiquer 
pour sou pays l'autonomie la plus

d’actions de grâces est devenu nnedes 
fêtes les plus populaires des Etats 
Unis et, par extension, du Canada 
anglais.

Un bureau de poste a été établi 
dans chacun des endroits suivants de 
a province de Québec :

Nom du Canton ou Comté
bureau de poste, paroisse 
Alain Maria Bonaventure
Béland Jersey Beauce
Booth Jersey Pontiac
Côte des Corbeil St Augustin Deux

Montagnes 
Escnmiac Flats Nouvelle Bonaven

ture
Godmanchester Hun 

thingdon
Hodgins Thorne
Morin St Michel
Moulin Miguault Humqui 
North Gore Gore 
Pinnacle Shipton

Du Papier pour l’Australie

L'Autralio et la Nouvelle-Zélande 
achètent en Belgique la plus forte 
quantité du papier parcheiuin qui sert 

'empaquetage des beurres de ce« 
deux colonies. La consommation de 
ce genre de papier est do plus du 700 
tonnes par au et l’agent commercial 
du Canada là-bas croit quo le Canada 
peut fournir l'article voulu.

Le gouvernement canadien est en 
possession des adresses dos principaux 
importateurs de la Nouvelle-Zélande 
et de l'Australie et oflVe de les fournir 
à tous les intéressés

Fait à noter, il n’y a pas de droit 
de douane sur les papiers parchemins 
absolument végétaux.

NECROLOGIE

L’impitoyable faulx de la mort 
moissonne, en ces jours, les plus beaux 
épis. Nous avons aujourd'hui à an 
noncer la mort d’un autre homme 
dLtingué, M. J. T. Cardinal, à Mont 
réal.

M. Cardinal était l’un des membres 
les plus éminents dtK.jeune Barreau 
C'était un esprit pondéré, un juriscon 
suite instruit et au jugement certain 
l'une des lumières de sa profession.

I! consentit à se porter candidat 
pour la Chambre des Communes. Les 
émotions de la lutte, les fatigues qu’il 
s'imposa hâtèrent l'heure fatale.

M Joseph Théodule Cardinal était 
né à St Rérai de Napierville, le 25 
octobre 1864. Ses ancêtres venaient 
de Normandie. Il était cousin i 
de germain de Joseph Narcisse Cardi 
nal, notaire à Châtoauguay, représen 
tant du comté de Laprairio, le pre 
mier martyr de la liberté canadienne 
en 1837.

LES RECOMPENSES A ST L0ÜIS

Lo St Louis liepubli c publie le ta-
bleau suivant des récompenses obte-
nues par les exposants des diverses
puissances :

Grands Réeoni- Expo
prix. penses. sants.

Etats Unis. . . 837 3,955 11,100
France ........ . 721 2,579 2,717
Allemagne . . . 420 1,558 2,580
J apon............ . 155 1,701 2,600
Angleterre.. . 120 G00 1,100
B.ï'gique.... . 105 550 1,100

On voit que la France arrive au 
second rang, et à peu de distance des 
Etats Unis, dont les exposants sont 
quatre fois plus nombreux.

THANKSGIVING DAY

Quelle est l’origine de cette fête 
La plus ancienne fête d'Actions de 

Grâces dont on ait souvenance snr 
cette terre d’Amérique fut célébrée 
en 1621 j ar les Prigrim Fathers à Ply 
mouth, a l'orcasion de la première 
maison qu’ils avaient faite

On célébrait ainsi en Eut ope jadis 
mais d’une f «çon irrégulière, une fête 
d Act ions de Giâces à l occasion de 

Ique évènement heureux.qu

la

de

C’est ainsi qu’à Lyde, en Hollande, 
on célébrait le 3 octobre 1575 le pre 
mier anniversaire do la délivrance de 
cette ville après un long et pénible 
siègn.

L« "Thanksgiving Day" de Piy 
mouth en 1621 avait été obsesvé à 
requête du gouvernement Bradford 
En 1623, on célébra par une fêted’ac 
tiens de grâces la fin d’une sécheresse 
désastreuse.

En 1631, même fête à Charlestown 
pour l’arrivée des navires chargés 
provisions.

De 1850 à 1879, la coutume s’éta 
blit d’observer nn jour d'actions 
grâces dans les principaux centres 
colonisation.

Durant ia révolution, le congrès 
recommande aux citoyens de ne pas 
manquer à cetto coutume, En 1784 
on fêta le retour de la paix ; en 1815 
le président Madison recommande 
encore do remercier spécialement 
iliaque année, le Seigneur d’avoir 
accordé au people les bienfaits de la 
paix.

Vers 1817, le gouverneur de N»w 
York réitère cette requête. Enfin, en 
1863, le président Lincoln lance ane 
proclamation nationale pour l’obser­
vance du Thanksgiving Day. D’puis 
cette époque, la même proclamation a 
été lancée chaque année et le jour

Nouveaux Bureaux de Poste ::

::

;!

Hatton

Pontiac 
Beilechasse

Riraoutki 
Argenteuil 
Richmond 
et Wo'fe

Saint Isidore de
Gaspé Grande Rivière Gaspé

Weir Montcalm Argonteuil
NOMS CHANGÉS

Saint Jean des Châtiions, comté de 
Lotbinière, changé en celui de Des 
chaillons.

Tracadièche, Bonaventure, en celui 
do Carleton Centre.

Le Département d«s Postes invite 
le public généralement à l’aider à cor 
riger les inexactitudes et irrégularités 
du service postal du Canada. Toute 
personne ayant des grir fs au sujet de 
lettres ou de colis, dont la transmis 
sion laisse à désirer est priée d’envoy 
er directement au sous-ministre l’eu 
veloppe et les renseignements néces 
paires ; a'ors le département agira en 
conséquence.

Pour guérir un rhume en un jour
Prenez les Tablettes Laxatives de 
Hi’oino Quinine. Tous les pharma 
ciens remboursent l’argent, si elles 
manquent de guérir. La signature 
de E. W. Grove est sur chaque 
boîte. 25c.

N00ES DE DIAMANT

La paroisse de Wotton, écrit-on 
était, mardi, en liesse, à l’occasion du 
soixantième anniversaire du mariage 
de M. Michel Bélislu et sa digne com 
pagne, Emélie Manseau.

Une messe solennelle d’actions de 
grâces était chantée en notre église 
par le Rév. M. Brassard, curé de 
paroisse, et parent des jubilaire» 
Nombre d'amis de la famille et tous 
les enfants et petits enfants—et ils 
sont légion—assistaient, guidés par 
fraîche et alerte Mine Bélisle, qui 
malgré ses 80 ans, put se rendre 
l’église, bonheur qui était refusé à son 
vieil époux, que ses infirmités rete 
liaient au logis.

La même cause empêcha aussi les 
réjouissances d’usage. On dut se bor 
ner à une fête religieuse, qui n’en fut 
pas moins imposante et belle ; chant 
et musique furent exécutés par la fa 
mille des jubilaires, dont tous les uiem 
bres naissent chantres et musiciens

M. Bélisle, va sans dire, est un des 
vieux de la paroisse, qu’il a contribué 
à édifier et à rendre prospère. Parti 
i) y a 35 ans, de La Baie du Fcbvre, 
ayant le courage pour seule arme, il a 
su vaincre tous les obstacles, que seuls 
les pionniers de nos cantons connu 
rent et surent renverser. Aujourd’hui 
sa famille entière, on peut le dire, est 
établie à ses côtés, où elle jouit de 
l’estime générale en môme temps que 
d’une magnifique aisance.

Douz.) enfants vivants sur quinze 
qui sont nét», perpétueront sa mémoire 
et son œuvre, que 124 petits enfanta 
et 62 arrière petits-enfants no laisse 
ront pas b’éteindre de sitôt,espérons-le,

BULLETIN JUDICIAIRE

— La Cour d’Assise reprendra ses 
stances lundi, 28 novembre. On 
commencera le procès de Napoléon 
Fouquette, accusé de meurtre.

George Sutton comparaissait

ASSURANCE.
Prémunissez-vous contre le feu en tenant 

votre propriété bien assurée à un 
bureau sûr.

:: W. S. DRESSER & GO.
:: 29 CARRE STRATHCONA,

SHERBROOKE.
«TBURBAU BTABLI IN 1875. .

Pour Piannos, Orgues et toutes 
sortes d’instruments de Musi­
que aux plus Bas Prix, voyez

H. C. WILSON & SONS,
(NAISON FONDEE IL Y A 40 ANS.)

Seuls agents pour les célèbres Pianos Heintzman & Co., Mason & 
Risch, Kranich & Bach, Morris, Berlin, et les Pianos Wilson.

Orgues Estey pour églises. Le joueur de piano “ Angélus.’’ 
Déductions spéciales aux églises et aux couvents.
Pianos et Orgues â louer.
Pianos accordés et réparés.

H. C. WILSON & SONS
63 Rue Wellington, SHERBROOKE. - Succursale à Magog.
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mardi matin, devant le Mngietrat 
District, «ur une accusation d’obten 
tion d’argent hou* de faux prétexte* 
D’aprè* la preuve il % été éfabli que 
l’accusé Bollicitait de* commande* 
pour M. A. Z. Pinfionnault, photogra 
phe, pour l’agrandissement de photo 
graphie*. Remercié de sen service* 
il perçut $2 d’une dame Béliveau 
délivra un reçu. M. Pineonnault le 
fit an ôter. Trouvé coupable, Sutton 
fut condamné à subir *on procès 
cour criminelle. Il demanda un procè* 
sommaire. La sentence a été remise

—La Cour du Magistrat est actuel 
lenient saisie d’une cause intéressante, 
qui tient son origine de ia dernière 
élection fédérale. Il appert que M 
Gustave Richard avait parié $25 avec 
M. R. Langis sur le résultat de 
lutte dans Sherbrooke, quant à 
majorité. M. Richard, en bon libéral, 
avait naturellement parié en faveur 
de M. Knight. Il avait fait son dépôt 
au moyen d’un chèque, entre les mains 
de M. Nap. Bayeur, de l’hôtel Conti 
nental. Le lendemain de l’élection, 
ayant gagné son pari, M. Langis pré 
sentait le chèque à la banque. Ou lui 
répondait qu’il n’y avait pas de fonds. 
Il demandait ensuite paiement à M. 
Richard, qui refusa de lui donner le 
montant du chèque. Ayant consulté 
son avocat, M. Langis faisait une 
plainte contre M. Richard, en vertu 
de l'article 360 du Code Criminel, 
pour avoir obtenu l'exécution d’une 
garantie de valeur, sous de faux pré 
textes. La preuve a été faite dans la 
cause. Les avocats feront leurs plai­
doiries demain. Mtre C. C. Cabana 
représente le plaignant ; Mtre J. Leo­
nard, C. R., l’aoousé.

Samedi, Nap. Descormiers a été 
inoarcéré dans la prison du district à 
Sherbrooke, sur une accusation d’in- 
oendiat. Il était arrêté, vendredi, par 
le détective Normandeau, de Mont­
réal, sur un warant émis par M. P.

Une guérison garantie pour les 
hémorroïdes !

Hémorroïdes causant la déman- i 
geaison, saignantes, non-saignan- 
tes ou saillantes. Les pharmaciens j 
remboursent l’argent si l'Onguent j 
Pazo manque de guérir aucun cas, • 
qu’importe depuis combien do 1 
temps il dure, entre 0 et 14 jours. 
La première application procure 
de l’aise et du repos. 50c. ai votre 
pharmacien ne. l’a pas, envoyez 
50c en timbres-poste et il vous sera 
expédié franc de port par la Paris 
Medicine Co., St. Louis, Mo.

GRANDTRUN EE

Exposition Universelle,

Blais, jug» de paix à Ham Nord. 
Duscoriniei's est accusé d’avoir incen­
dié la scierie de M. Job Roué, le 4 
novembre courant. Cette scierie était 
évaluée à $3,000 et était d’utilité pu 
blique à Mam, cù Ipm habitants fai- 
Huient scier et vendaient leurs billots. 
Depuis longtemps, ou soupçonnait à 
mal l’accubé et on lui imputo plusieurs 
méfaits qui ont été commis récem 
meut. On fuyait son commerce, on 
le craignait même comme un être 
dangereux. Descorniiers est aussi 
accusé d’avoir voulu incendier la 
scierie de M. René en juin dernier, et 
une boutique de forge. L’accusé a 
été arrêté au milieu de sa famille. Il 
a pris le chemin de la prison, laissant 
une épouse malade et une nombreuse 
famille.

Descorniiers n comparu, hier matin, 
devant le Magistrat de District. 
L’examen préliminaire a été fixé à 
mardi prochain.

Durant aadeia cle cinquante ans
Ce “8lrop Calmant do Madame Window" a été 
en uiage par dea million dejnèrea poor loan en­
fant* SI votre eommeil eat

par de*
pondant U dentition.

troablé la nuit par lee plenre et lee crie d'un en­
fant qui aeuffre de ia dentition. bAtei-von* de 
von* procurer une bouteille da " Sirop Calmant de 
Madame Wlnalow " pour la dentition dee enfanta. 
C’eCBcaciM eat *ani égal, et votre petit malade *era 
■oulagé Immédiatement. Ayea confiance, fi mèree, 
oe remède eat infaillible. Il guérit la dfaeenterie 
et la diarrhée, régularise l’eitomao et lee Intectine
fait dl«paraître lee colique*, adoucit lee humeura, 
réduit lee 1: "inflammation*, et donne une énergie 
nouvelle à tout le eyatéme en général. Le '* Sirop 
Calmant de Mme wlnalow" pour la dantition dea 
enfanta eat agréable au goût et eat préparé d'a- 
préa la preaeriptlon d'une dee plue grande* oélé 
brité* médicale* parmi lea femme* et lee nourrice* 
dee Ktata-Unie. H eat en vente ehéa tou* lea phar 
maoiena, Jana le monde entier. Pria SS conta la 
bouteille Soyea certaine do demander le 
8inor Oauiairr on Mata Wurenow.

ON A BESOIN
D'UN REPHK8KNTANT SPECIAL dans 

co comté ot los endroits environnants pour re­
présenter et annoncer une maison de commer­
ce depuis longtemps établie. dans un état 11- 

iliao. 'nancior solide. Salaire, 921.00 par semaine 
avec dépenses, payé tou* les lundis par chèque 
direct au bureau chef. Dépense* avancées ; 
position permanente. Nous fournissons tout. 
Adressez, TH K COLUMBIA, <W0 Monon 
Building, Chicago, III.

Province de Québec,
Municipalité du comté do Lac Mégantic.

Avis public est, par les présentes, donné par
I81| ' “ ‘ ‘lo soussigné, DeLourdes 1 ippé. socrétaire-tré- 

sorier du conseil municipal susdit, que ce con­
seil, à une session générale d’ajournement te­
nue le sixième jour d’octobre mil neuf cent 
quatre, a passé uue résolution A l’effet de dé­
tacher ce certain territoire faisant présente­
ment partie do la municipalité du canton de 
Qayhurst et borné comme suit : au nord par 
la ligne de division entre lo canton de Qay- 
hurst ot celui do Dorset, à l’est et au sud-est 
par la rivière Chaudière, au sud et au sud

ST. LOUIS, MO.
Se terminera le 1er décembre 1901. 

Billets d'excursion on vento tous les jours.

$24.00.
Waions-dortolrs et wagons-palais directs do 

iis deux fols par Jour,Montréal pour 8t. Loui ______________
Klégnnts wag 'ns-sulons-café circulant main­

tenant sur les trains du jour entre Montréal 
ot Portland.

Adressez-vous ou écrivez pour détails a
C. H. FOSS,

Agent de ville pour passagers et billots, 
'elllngto2 rue Wellington, Sherbrooke 

Ou F. CRANK, agent de la station.

Dit. J. DES JARDINS
OOULISTa BT ADRISTB,

Coin Sts-Catherine et St-TimotMe
MONTRÉAL.

On Demande des Dames.
Le travail est très agréable et peut payor do 

93.00 & 93.00 par jour, mémo dans les moments 
do loisir, et si vous vouiez réellement faire do 
l’argent, je serai heureuse d’envoyer toutes les 
particularités moyennant un timbre do deux 
contins. Adressez : Boite Postale 1, St, Sau­
veur, Québec, Can.

-A/V-IS
AVIS PUBLIC est par le présent donné que 

■“ '» du tuteur nommé ale soussigné, eu sa qualité i 
Dollo Mathilde DeHearne, a été, eu vertu 
d’une ordonnance do la Cour Supérieure du 
district de St. François, en date du 22 novem­
bre courant, autorisé a accepter bous bénéllco 
d’inventaire la succession do Dvne 8nrnh 
Ann I.aw, en son vivant épouse do M. Antoine 
Biron, cultivateur, du canton de Btoko.

Bhorbrcoke, ce 22 novembre 1904.
F. J. BEDARD, tuteur.

AVIS PUBLIC
Est par lo présent donné que lo soussigné 

s’adressera au conseil de la Cité pour obtenir 
la permis.ion d’installer une mrenino à vapeur 
et dos chaudières ; aussi d’ouvrir une cour à 
bois sur lo lot 1,239, quartier Sud, en la cité do 
Shorbrooko.

Sherbrooke, 15 novembre 1904.
GKORGKLONU.

ON A BESOIN
De FI LEURS et do TORDKURS d’expérien­

ce. Bous gages. Ouvrage permatent.
THE MOORE CARPET CO., Ltd.

A VENDRE
Résidence, aussi pratique de médecine. Cet 

te propriété ost dans une des meilleures rue* 
do rérfdenco de Sherbrooke. Ad'os*tz vou* è 

Dit DUNCAN SMITH.

A Vendre
La maison d’affaires du ooln vh-A-vie lo car 

ré Strathcona et le nouveau palais do justico. 
Un des meilleurs endroits pour les affaires uo 
Sherbrooke. Adressez-vous à

DR. DUNCAN SMITH.

A VENDRE

ouest par les lots de terre numéros vingt-six 
lt qet cent quatre du plan cadastral du dit canton 

otau nord ouest par la ligne de division entre 
lo deuxième et lo troisième rang de Qayhurst. 
et do l'ériger eu municipalité séparée sous le 
nom do "Municipalité de la partie sud-est du 
canton de Gaynurst” : laquelle résolution a 
été approuvée par le Lieutenant Gouverneur 
en conseil suivant avis reçu au bureau de ce 
conseil lo huitième jour de novembre courant.

Donné au village de Méganttc, ce quinzième 
jour do novembre mil neuf j%nt quatre.

Sea-trés. M. G. L. M.

A."VTS

Re Comptes d’Eau.
Comme nous sommes au der­

nier trimestre de l'année, tous les 
comptes doivent être payés le ou 
avant le 20 NOV. Après cette 
date on peut retrancher l'eau aux 
délinquants sans avis.

Par ordre,
COMITÉ DE L'AQUEDUC. 

W. B. McCaw,
Commis.

1 Sleigh double do fantaisie pour famille 
En bon ordre. Bon marché pour du comp­
tant. S'adresser à

P. BIRON. 
Sherbrooke-Est

Servante Demandée.
On demande immédiatement une bonne mé­

nagère. Famille de deux porsonnos. Bon sa­
laire. S’adresser à L. C. BELANGER, 21 rue 
Gordon.

ON DBMANOB
Un bon oultivateur marié, pour prendre soin 

d’une petite ferme à quelques milles do la 
ville.

S'adresser à
jno L. O. BELANGER.

ON DEMANDES.
Une boo.. UBNAORRK, 'ftg—• poor tenir 

maison ponr uno_ famille de uolsjpersonnes.
§rès CooErhlre. Point d'enfant*. Bon salaire, 
'adresser à Antoine Bélanger, Cookshlre.
25 octobre 1904.

KEJUDTT
Do No. SI. rue Oordoo, oo bureau do poste, 

un trouKueau do clef*, avec anneau do cuivro. 
Prière do la remettre à oe bureau. 

-A-VIS
pSîST&St-to4,^3r^ b'teou,
personne voulant acheter du terrain ou oo 
treoterpoordo •"foâutTCÏTOURBKÀU. 

Victoria ville, S novembre 1900. 

A, ‘V'EJITIDiREl

MSS1» V
que, à Sherbrooke. Agen a itî.tjVjSÔtlAMBAULT..

DAUBS DMAHDéaS
FEMME INTELLIGENTE EN KitUNE j<K*BJniw *£**5*“^:" portion per- GIQU K.—Ouvrage de femme. Poeiuon v

manente. Maison de 0O,?f“?r2? .ndor soUde. temps établie dans nn état financier sou
Salaire, de 912 4 918 du ha­se^ purétousles directement a
reau chef. Dépense* nvonoées. Y ^ 
nlssons tout Adresses. SEORETAU i 
Monon Block. Chicago, IU.



Secret de sa popularité
D« tou» le» remède» préconisée contre 

les rhumes, 1» toux, 1» grippe et 1» bron 
chits. U n'y en » pas un seul qui ait ac 
corn pli autant de guérison» que le BAU­
ME RHUMAL. De là son immense 
popularité.

AU PUBLIC

Il non* reste encore quelques dou­
zaines d’un magnifique portrait de Sir 
Wilfrid Laurier, grandeur 18£ x 25 
pouces, que nous enverrons gratuite 
ment à tout nouvel abonné payant 
d'avance un abonnement d'un an an 
Progrèa de l'Stt. Les vieux abonnés 
recevront également ce portrait en 
payant leurs arrérages et un an 
d’avance.

Les demandes seront remplies a 
tour de rôle, c’est à dire que les pre 
mières arrivées seront les premières 
servies.

NOTES LOOALiNH

—C’est aujourd’hui la Sainte Cu­
ti) erine.

—Dimanche prochain, s’ouvrira à 
la cathédrale la solennité des Quaran­
te Heures.

—M. L. A. Dufresne, arpenteur, et 
son assistant, M. W. J. Meade, sont 
sur la ligue du Québec Central, a faire 
dos arpentages.

—MM. T. T. Biais k Cie., mar 
(hands, rue Wellington, ont fait ces 
sion de leurs biens pour le béuétice de 
leurs créanciers.

—Un homme de Capelton était en 
ville, mardi, en recherche d’un ( bavai 
sous poil gris et d’une voiture Concord 
qui lui avait été volés,

—Environ cinquante perdrix ont 
été confisquées à la gare Union, mer 
credi. E.les provenaient de J. Dionne, 
de St Evariste, et étaient consignées à 
B. Dionne, Montréal.

—L* Rvde Sœur Mario Léonie, 
supérieure générale des Sœurs de la 
Sainte Famille, est en visite annuelle 
aux maisons de la communauté à Ot­
tawa et à Pcmbrok ■, ' >nt.

-Mercredi soir, l’ambulance était 
ui^adée À la gare Union, par le D 
J O. Camirand, pour transporter 
Mlle Lucie Paré, de Coaticook, souf 
frante de l’appendicite, à l'Hôpital du 
Sacré Cœur.

—Mlle Eva Dcsjarlais, fille de M 
H. Desjarlais, est dangereusement 
malade à l’hospice du Sacré-Cœur 
Malgré les soins dévoués de ses méde 
cins, Mlle Desjarlais est dans un état 
de faiblesse extrême.

—Le 30 courant, date du onzième 
anniversaire de la consécration épisco 
pale de MgrLaRocque, les professeurs 
de musique du séminaire et leurs élè 
ves, avec le concours de M. Ed. Le 
Bel, de Montréal, donneront dans la 
soirée un concert musical.

—Dimanche, M. l’abbé Gignac 
communiqué au prône que la société 
St Vincent de Paul avait reçu en ar 
gent, l’an dernier, environ $300 et de 
très nombreux secours en vieux habits 
réparés. Notre population s'est mon­
trée charitable envers ses pauvres.

—On a enlevé les poteaux qu’il ) 
avait du côté Est de la rue Welling 
ton. Quel heureux changement 
Quelle amélioration I On s’en trouve 
tellement soulagé qu’on est porté à se 
demander comment il a pu se faire 
qu’on ait permis cet embarras. Il 
faut espérer que le cotiFoil sera plus 
soucieux de la commodité et de la 
bonne apparence de nos rues à l’avenir.

—Les premiers travaux pour l'a­
grandissement du Monument National 
ont été commencés, mardi, par M. Job 
Charest. L’architecte est M. J. W 
Grégoire. L’édifice sera allongé et 
une façade avec colonnade sera cons­
truite, donnant vue du côté du palais 
de justice. Les divisions intérieures 
seront remaniées pour les fins déjà 
connues. Le second étage sera con 
verti en salle de conférences.

—Mardi après-midi, on célébrait la 
fête de Ste Cécile au couvent Mont 
Notre-Dame. La grande salle de 
musique avait été brillamment illumi­
née, décorée de palmes et de plantes. 
Les invitations avaient été faites par 

A. Godbout, élève de dernière

déj. û;ier

par M. l’abbé Dernier, ancien curé de
St. Romain, ui par Mme E-g. Labv 
die, amie intime do U professe. Ls 
cérémonie fut suivie d’un 
off rt aux prêtres présents.

1aj ch luffbur Gillander, victime 
de l'accident arrivé sur le Québec 
Central lundi, est décédé au Proies 
tant Hospital, mardi matin. Le pau 
vre malheureux était resté exposé 
pris entre la machine et le tender, 
deux heures après l’accident. Le 
coroner Bachand a tenu une enquête 
le meme jour. Le jury a rendu un 
verdict de mort accidentelle. Mais 
il a émis l'opinion que la collision au 
rait été évitée si le conducteur du 
train spécial avait, immédiatement 
après la séparation de son train, en 
voyé quelqu’un avec un signal rouge 
à une distance raisonnable pour arrê 
ter le train qui venait. Les parents 
de Gillander demeurent près de Len 
noxville. Le corps de la victime y fut 
transporté.

—Jusqu’à cette année, les galant 
raquelteurs du club ‘ Tuque Roug 
avaient donné leur “soirée des dames 
à la fin de la saison. Ou vient d 
faire une innovation. Mardi soir, I 
beau «exe était invité au Chalet du 
“Tuque Rouge’’, et ce fut un évén 
meut social des plus joyeux. La 
soirée était superbe et nos aimahl 
citadines ho rendirent en bon nombre 
Le chalet avait été décoré avec beau 
té. La réception fut cordiale, animéi 
joyeuse. Les amusements furent in 
téressants, égayés par la belle inuxi 
que «le l’orchestre Bourgoault. Un 
magnifique réveillon fut servi. On di 
que ce n’est pas la si ule t-oirée don 
le club “Tuque Rouge’ fora plaisi 
aux daines pendant cette saison. Ces 
dire que son programme pour l'hiver 
ne manque pas d’être attrayant.

PERSONNEL.

L»*mieux est allé à

Mlle
année. Madame la Supérieure, les 
Dames du couvent, les membres do la 
société Ste Cécile et les élèves de la 
classe de musique furent gracieuse 
ment reçues par Mlle A. Godbout, élè­
ve de dernière année. Il y eut exécu­
tion d'un très joli programme de musi­
que, auquel contribuèrent Mlle Caron, 
Ml le Fréchette, M. le Prof. Bourgenult. 
D'exquis rafraîchissements furent 
servis.

—Un des jeune» enfants de M. M. 
Delisle, Jeanne, âgée de cinq ans, a 
été blessée, mercredi après-midi. Dans 
les environs de la résidence de M. De 
lisle est une maison en construction 
sur la rue New Gordon. L'enfant 
était assise sur les marches d'nn esca 
lier de la résidence de M. Kent, lors­
que soudainement vint s’abattre sur 
elle le support d'une poulie fixée an 
toit de la maison en construction, si 
tuée à quelques pas. Elle eut un os 
de l'épaule brisé et reçut des contu­
sions à la tête. Un ouvrier se h&ta 
de la relever et de la porter à sa mère. 
Le Dr Lamy, médecin de la famille, 
donne des soins à l’enfrnt qui se réta­
blira assez rapidement.

—Mademoiselle Marie-Anne Mar­
ceau, fille de f«u M. Marceau, ancien 
marchand à St. Romain, a revêtu l'ha­
bit religieux, lundi matin, au menas 
tère du Précieux Sang. La nouvelle 
professe a adopté en religion le nom 
de Sœur Madeleine de Jésus. La 
messe de la cérémonie de vêtore a été 
célébrée par M. l'abbé P. J. A. Le- 
febvre, chapelain de la commanaaté. 
M. 1 abbé C. A. Gariépy a donné le 
sermon. La chapelle était très joli­
ment décorée. Le» religieuse s’étaient 
chargée» du chant. Un grand nombre 
de dames de la ville étaient présente», 

famille Marceau était représentée

tMsU
TOH-XA..
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—M. le juge 
Montréal mardi.

— M. R. H. Pope, rie Cook-hire 
était en ville mardi.

— Mlle Godbout, de St. Hyacinth 
était en visite en ville, mardi.

—M. G. G. Foster, C. R., de Mont 
réal, était à Sherbrooke mardi.

— Mlle Agnès Audet, de Waterloo 
est en promenade à Sherbrooke.

—M. E. W. Tobin, M. P., de 
Bromptonville, était en ville lundi.

—M. M. F. Hatkett, avocat 
Stanstead, était à Sherbrooke, mardi.

— Mile Clarina Labranche, de Thet 
ford Mines, est en promenade en ville,

—M. G. H. St-Pierre, de Coati 
cook, était à Sherbrorke mardi der­
nier.

—Notre confrère M. L. E. Char 
bonnet, de Cook hire, était en ville 
mercredi.

—Le Dr Pelletier, M. P. P., a pas 
sé une èouple de jours à Québec, cette 
semaine,

— M. J. Obalt-ki, inspecteur dos 
mines de la province de Québec, était 
à Sherbrot ko mardi.

—Mme J. Audet, de Victoriaville, 
était en promenade, la semaine der 
nière, dit z M. T. Michaud.

—M. et Mme Eugène Codèro sont 
revenus, lundi soir, d’une promenade 
de quelques jours à Montréal.

— M. F. Dupré, de Boston, repré­
sentant une maison de commerco, est 
de passage à Sherbrooke aujourd'hui.

—M. John Leonard, C. R., est de 
retour du comté de Wolfe, où il était 
allé prêter main forte à M. N. P, 
Tanguay.

—M. L. C. Bélanger est revenu 
hier soir du comté de Wolfe, où il 
avait fait la campagne en faveur de 
M. A. C. Miquelon.

— M. V. E. Fontaine, avocat à St 
Hyacinthe, était en ville aujourd’hui, 
pour affaires professionnelles. Merci 
a l'ami Érnrst do son agréable visite 
à nos bureaux.

—MM. S. W. Jenckeset J. S. Mit­
chell sont de retour de leur visite à 
l’Exposition de St. Louis. Ils n'ont 
pas été désappointés dans l’idée qu’ils 
s’étaient faite de l’Exposition.

CASTORIA
Pour Bébé» et Enfante.

La Sorte Que Vous Avez Toujours Adietëe
Porte la 

Signature de

Nouvelles des Cantons de l'Est 

EATON CORNER.
—Claude Phelps, d’Eatou Corner, a été

victime d’un douloureux accident de chasse 
au cours duquel il a eu une jambe tra*er- 
née par uue balle.
VICTORIAVILLE.

Le Dr H. P. Rouleau, noroner s’est 
rendu, le 14 courant, à Thet ford Mmes,

Gur faire l’enquêtu sur la mort de Cléodiua 
arohaod, enfant de M Joseph Marchand. 

D'aprèi rhietoire du cas et l'examen exter­
ne du petit cadavre, par le Dr J. E. Beau- 
det, le coroner n'a pas oru nécessaire 
d’assembler un corps de jurés, La mère lui 
donnait trop souvent de sirop calmant. La 
petite dormait bien, mais faiblissait au point 
qu'apièi un mois, l'enfant mourrait.

$100 DE RECOMPENSE.
Nos lecteurs seront charmés 

d’apprendre qu’il y a une terrible 
maladie que fa science est parve­
nue à guérir dans tous ses cas : 
c’est le catarrhe. Le Hall’s Catarrh 
Cure est le seul remède qui soit 
reconnu par l’union médicale. Le 
Hall’s Catarrh Cure se prend 
intérieurement et agit directe­
ment sur le sang et les membranes 
muqueuses du système, détrui­
sant par là tout germe de maladie ; 
il rend les forces au patient en 
renouvelant la constitution et en 
assistant la nature.

Les propriétaires ont une telle 
confiance dans la force de ce re­
mède, qu'ils offrent $100 de ré­
compense à celui qui s en servira 
sans être guéri. Ecrivez pour 
une liste d^chantillons.

F. J. Chenet & Co„ 
Toledo, O.

Vendu chez les pharmaciens 75c.
Les Pilules de Hall sont les meil- 

eures.

On glisse souvent sur len che­
mins glacés et les trottoirs, l’hiver. 
Il s’en suit des entorses et des 
meurtrissures. C’est alors que le 
Painkiller de Perry Davis reven­
dique son droit à la confiance qu’il 
a conservée {tendant soixante ans.
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KINGSBURY.

— Un individu du nom de Cadorette, re 
cherché per lea autorité*, aur une socuea 
tton d’obtention d’argent sou* de f-tunaea 
représentation*, a été art été aux environa 
de Kingabury, par un membre de L poli 
ce eectè'e de Montréal.
THETFORD MINES.

— M. I’oisRunt, do Thdford Mine*, part 
cea jours dernier*, pour aller chercher d 
hoi* de chauiTige, a été retrouvé quelques 
heures plus tard gisant à demi-mort, par 1 
perte du aatit; s'échappant d'une large blés 
*ure k la jambe qu’il s'était faite avec 
hache.
GRANBY.

— Dut* une semaine, la reconstruction de 
la manufacture de peigne* sera terminée 
Le géraut, M. McComitkey, la remettra 
huxH'Ûi eu opération. La nouvelle usine 
été reconstruite de fuçnn de prévenir toute 
destruction par le feo, k l'avtnir.
BROMPTONVILLE.

—Le* tiavaux de constrtlOIion de la nou 
velle église de Bromptonville sont mainte 
liant liés avainie*. Une partie de la toiture 
ebt érigée. Li-m ruirepreneurs pourront f»i 
re commencer 1 u travaux intérieurs dan* 
deux semaine*.
STANSTEAD.

—M. l’abbé Oignao, administrateur du 
diocèse, a présidé, lundi, au monastère d 
Urstilines dt- Stanstead, k la vôturc de Mlle 
E. Ni cl. de Sh-rbronk • E't.

M. N. B. Norton, de Grantteville, dé 
taehait tout lécrntment de ses carrières d 
granit un immense bloc de pierre contenant 
18,000 pieu* cuhci'.

11 n’y a pas de maladie de la {veau 
nias obstinée que l'eczéma. Elle 
languit quelquefois pendant des 
années, mais le Gérât de Weaver 
en a vite fait d’elle. Applique/, le 
Gérât sur la peau enllammée, et 
prenez le Sirop de Weaver pour 
assurer une guérison permanente
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WATERLOO.

— Lu tioi:.;è ne bnnq'i'-t. anniu-l du (Vrcb* 
Agricole itutu lieu & l'HcVcl Bock-, ruard 
utr, le *Jü .•iiuran', :■ N SU Iteori *. L’on 

promet I une les | 1 .. bulles fétus. Le menu 
est tout ce que l'on puisse désirer, et il 
aura discours et chan\ La partie musicale 
•s é'é confiée k 1‘ott It entre "Symphonie’ 
iOUH la direction de M. J. A. L f bvro.
SWEETS B U RG.

— M. le magistrat Mill vena présidant, 
lundi, k un teniin de It cour du magistrat, 
a rendu les jug-.-iiieiitb suivanth : Heurt l.a 
luiatnayo, trot* mois de prison pour tési* 
tance k un oflitier de police. — E. ILIlik-jr, 
ti'ême off utse, quatre moi* de prison.

M H (►tiug a envoyé ft l’aba’loir, la «e 
matiie dernière, nu pure de doux an*, pesant 
859 livres.
KINGSEY FALLS.

Dann la unit du 18 courant, des cant 
briolenrs sont eut têt dans deux niagasiiis et 
le preùby,ère. Dans le inagt.dn cil o*l si 
tué ie bureau de ovate, ils ont enlevé $8.00. 
Au ittag.iiu de M. A. W. Nutiing, ils n'ont 
visité que la cave et ne purent briser la pur 
te coiidui*arit k i’étugo supérieur. Au près 
bytère ils n’enlevèrent que des pomme* et 
partirent naît* prendre autre chose.
M ANSON VILLE.

—M. J. D. Champigny, ancien industriel 
de LawreucevWle, dont l’usine fut détruite 
dans l’incendie de septembre dernier, 
formé une société avec M. C. G. Brouillet, 
pour exploiter le eyatètne d'éclairage élec 
trique et un moulin ft farine. Ils ont acquis 
un pouvoir d’eau do 500 forces sur la rivière 
Missisquoi. Ils se préparent k fournir l’é­
clairage électrique aux villages environ­
nants de Mansonvtlle.

En corrompant les nerfs avec de 
l'opium vous pouvez arrêter une 
toux, mais rinflammation va de 
mal en pis. Le Baume d’Alleu 
pour les poumons, no contenant 
lias d’opium, va à la racine de la 
maladie et guérit les affections 
bien enracinées de la gorge et des 
poumons. 12
BEDFORD.

—M. Hiram ILal, l’un des citoyens à l’ai 
se do Bhtiipshurg, a été tué dimanche ma­
tin, & Highgate Spring*. S» voiture a été 
frappée k la traverse du chemin par l’cx 
press de Boston, M. Daal et «on cheval ont 
été tués instantanément, la voiture réduite 
en pièce*. Le cadavre de M. Deal fut trans 
porté à la station de Highgate Springs en 
attendant l’arrivée du onroner, qui permit, 
apiè* constatation, son transport dans sa 
famille. M. Daal était un cultivateur très 
k l’aise, bien connu comme prêteur d’argent. 
PLESSISVILLE.

—Une double noyade est arrivée dans no­
tre village, mardi dernier. Daux enfante, 
cousins, Eugène et Klmond Côté, Agés tous 
deux de 5 ans sont allés jouer sur la glace 

l’on ne s’est aperça de leur disparition 
qu’à la tombée du jour. Aprèt quelques 
miuutes do recherches on constata qu’ils 
«’étaient noyés. L’un fut trouvé, mardi 
soir, et l’autre mercredi matin. Dns enquê 
es ont été tenues par le coroner Triganne 

qui a rendu un verdict do “noyade aoci 
dentelle.”
ST JEAN.

—Une vieille dame, Mme Sargent, tièj 
oonnue et trèi estimée à St Jean, est morte 
samedi. Elle venait justement de se con­
vertir à la religion catholique. Mme Ser­
gent parlait toujours avec un Itl respect de 
a religion catholique et des religieux qu’on 

avait toujours cru qu’elle appartenait & no­
tre foi. Jeudi, à la surprise générale, elle 
recevait le ■■brement do baptême des mains 
du prêtre et vendredi matin, elle faisait sa 
première communion. Elle a reçu ensuite 
’extrême onction et a rendu presque immé­

diatement apiès son âme à Dieu. 
FARNHAM.

-Daux grosses cloches viennent d’être 
reçues pour l’église catholique. Leur béné­
diction donnera lieu à une belle fête reli­
gieuse.

—Un incendie a éclaté vers trois heures, 
mercredi matin, dans l’édifice voisin de 
’hôtel Bilmoral, sur la rue Dapot, et occu­

pé par W. Mann, boulanger, une salle de 
‘pool” et la loge des O Id Fellows. Le f-iu 
’est vite communiqué à la boutique de sel­

lier do Wilion et fils et aux écuries et les a 
compté ement détruits. Les effjrts des 
pompiers, dirigés par ie chef Fairfield, ont 
enqê.hé le feu de s’étendre davantage et de 
causer de plus gros dommages. Le feu a 
pris plusieurs fois à l’hô'.el Balmoral et aux 
autres édifices voisins, mats il a été pr.omp 
temeot éteint. Le chef Fairfield a été vic­
time d’un accident, qui a failli lui ci û'er la 
vie. Il a saisi un fil électrique chargé et il 

été renversé sane connaissance, niais il a 
repris ses sens un peu apiè*. Les domma­
ges sont d’envirou huit mille dollars, en 
partie couverts par les assurances.

Les personnes ù In poitrine étroi­
te. aux poumons faibles ne peu 
vent être guéries par ties médeci 
nés. Beaucoup d'air frais, de l'ex 
ereiee doux et l’émulsion “ The 
D & L” Emulsion au premier signe 
de faiblesse ou de perte de pesau 
teur sont le meilleur traitement
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LAMBTON.

— Plusieurs personnes du villuge «ont i 
lées dimanche, assister k une magnifique 
soirée dramatique et musicale, au couvent 
des Sieurs de Jésus-Marie, à l)i*r< ëli.

— Le bureau central du téléphone 
station de Lambton, est en pl-ine opération 
depuis quelques jours, et est tenu dans la 
mait-on de M. F. X. Labbé.

— Quelques cas de diphtérie tout apparus 
dans celle paroisse. Cette terrible maladie 
n’a encore caiiaé la mort qu’à un jeune en 
faut d’une vingtaine de mots.
STE CECILE DE WHITTÜN.

— Dimanche dernier, nous avon* célébié 
solennellement la fête de Si e-Cécile, patron 
ne de cette paroisae. .M, ie curé, parlant 
de cette grande sainte, a érnuméré en quel 
quea mots, ses grandes vertu* et «a pui«*an 
tes ptoteotion à ceux qui i’invoquci t

— Le Réy. N. H. G. Gaulin e»t ebsent 
pondant toute la remaille, pour nfTaire* pur 
sonnelle*.

—Le R'W. L. J. Pelletier, curé d« St 
Romain de Wiutlow, était l’Iiôie de M 
curé, ce* jours dorniere.

—Les Rovd* Fières du Saoré-Cceur,
Lac Mégantio, étaient en visite, jeudi der 
nier, ohiz le Uév. M. Gaulin.

— Nous avons assez, de ncign maintenant

iiour iaire de bon* chemin* •( hiver. Aussi 
e» cultivateur* se hâtent d’en profiter pour 

faire leur charroyago.
— Plusieurs jeune* gens de cille parotssi1 

ont quitté leurs parent* pour aller an 
chatitiere.

du

D’ISRAELI
— L« 17 novembre a eu lieu une soirée 

dramatique et musicale donnée uu couvent 
des tinurs de* SS Noms de Jésus et de Ma 
rie, par le* élèves. Cette séance a été des 
plu* intérosHiinte*. On avait invité la fan 
f tre de Thetford qui u’a ces-é de faire eu 
tendre de joli* morceaux. On a remarqué
dan* l’assistance beaucoup d’étranger* d

4(H)The furd et de Garlhby. Au delà de 
personnes ont assisté, parmi loHquolb-s on 
remarquait Mon*ignor Tanguay, de Sher 
hronke ; Rév. C. Cù é, de Marbleton ; Rév 
J, A. Hamel, curé do D'I-r»c!i; Rév. 
BuiHière, do St. Julien do Wolfestown; Kév 
J. Carrier, de Oarthby.

— Dan* la nuit du 17 eu 18 ver* 4 h.
., uu vol uumi/. audacieux a été commis au 

presbyière. Un individu a pénétré dans le 
pro by ère, par la porte de la cave, s’étan 
servi d’une suie pour ooupnr la barre de hoi 
qui barrait la porte. Etmi monté à 
t (t imbre do Mgr Tanguay, enleva son pan 
alon. H ureusenen1. il n'y avait que nix 

piastre*. Le putÿalnn fut laissé dan* la pas 
sage du premier étage.

Une seule manière de gué' 
rir le “Beau Mal."

Le» Pilate» Roa»*» d» la Cïe Chimique 
Franco-Américaine sonduiseut à una aanté 
partait#. Paa Importa la» médecin# qui vuua 
Ont traitée. Psa Impart» l'argent qua voua 
•vaz dépensé. N» von» découragax pas.

Si vous souffrez du Beau Mal prenez les

PILULES ROUGES
de la Cie Chimique Franco* 
Américaine» vou» guérirez*

Mm» Maxim» Pichcttc, High Falls, Qui.
“Etant enfant, j’étais faible ; deve­

nue jeune fille, ma constitution était 
restée délicate et j’eus alors à souffrir 
de tous les troubles et des désordtes 
qui se présentent à cette époque cliez 
celles qui n’ont pas assez de vigueur 
pour les combattre. A chaque pé­
riode c’étaient des maux d« tête, des 
douleurs qui m’arrachaient des lar­
mes. Des années se sont passées 
ainsi, mais plus tard, lorsque je fus 
mariée, j’écrivis aux Médecins Spé­
cialistes de la Cie Chimique Franco- 
Américaine pour savoir si cet état de 
choses devait se continuer toute ma 
vie, ou si les Pilules Rouges de la 
Cie Chimique Franco-Américaire, 
qui faisaient tant de guérisons, pour­
raient cu>si me faire du bien. J’au­
rais pu me décourager, p.ihqüe je 
m’étais fait traiter pur d’autus mé­
decins qui n’avaient rien changé «à 
mon cas, mais avant de n.e lai.-scr 
abattre tout à fait^j’eus recours à ce 
nouveau moyen. La, réponse que 
je reçus à ma lettre fut tré-; cm . 'na­
geante et me persuada que m.: gué 
rison ne tenait qu’à ma fi 'élité ; 
suivre les avis qu’ou me dm.na't, c 
à piendrc les Pilules Konges. Cm 
était vrai, car à la deuxième hop e o 
Pilules je m’aperçus q o je d \ • 
mieux, et en continuu.it je r e . 
blis tout à fait. Je ne j- u 
louanger les Pilules lb>ut - d ; 1 . 
Chimique Fi.inco-.'.mciic:iimi eu 
c’est grâ^e àcî'essi je me porte ’ :i : 
et si je puis vaqu- r à mes travaux d
ménage. Je prie les Médecins ^ j e
cialistes de la Cie ( hinvque Franco 
Américaine de croire à n a profond* 
reconnaissance.” Madame Maxime 

T.fmv, rv,’,. O-/

ÉCHUES CHRONIQUES
Vous qui êtes sensibles de la gorge et des 
bronches, qui êtes enroués, qui crachez et 
qui êtes oppressés, prenéz les Capsules 

Crésobène f produit Français). Elles pré­
viennent et guérissent infailliblement les 

Laryngites, Rhumes, Grippes, Influenza, Bron­
chites, Catarrhes, Asthme. Prix : $oc le flacon.

DétAt: Ammua Décary, Phannarim, 1IB8 Ste-Cnthi*rine et toute» outre* pharmacie*. Nous 
envoyons gratuitement sur demande un livre : " Comment lutter contre le* maladies des foumons."

Fourrures !
Fourrures !

IPOTTIR, IMIZESSIIETTIRS.
Nous sommes prêts, nous avons à votre disposition le plus grand 

Doubles en Fourrures, garnis en Rat Musqué, en Vison, en Mouton d<
Seal.

choix de Pardessus
_ ... -----------de Perse, Loutre ou

Toutes ces fonrrures sont garanties en pleine peau et de première qualité. C’est le 
vêtement qu’il vous faut, c’est le plus élégant et le plus convenable, il est chaud sans être 
trop pesant. C est 1 article à la mode, c’est le paletot le plus porté aujourd'hui. Nos prix 
sont modérés. Venez nous voir.

MOUTON DE PERSE.
Notre maison tient la tête du commerce de Fourrures, tous nos départements sont au 

grand complet, avec un stock sans égal. Nos peaux de Mouton de Perse sont toutes detoutes
vous 
sont 

s nou-

CAPOTS EN CHAT SAUVAGE
Voila un article que nous manufacturons en grande quantité, ayant toujours le stock

U *1 ^ C »• + t ait 1 «a •-* XT. a   * a ~et . assortiment le plus considérable. Notre maison est renommée par tout le pays pour 
l’assortiment, le choix et la qualité de ses capots en Chat Sauvage. Venez 
vous serez satisfait. nous voir,

IFOTTIR.
Nous avons tout ce qui peut plaire aux dames en fait de jolies Fourrures, Boas, Eto- 

les, Tour de Cou, Pellerines, Manchons, Collerettes, Manteaux, etc., aux prix les plus 
modérés, ^

CHAS. DESJARDINS & CIE.
1583 A 1541 BUE STE-CATHERINE, MONTREAL

ACTIF, près de Quarante-deux 
Millions de Piastres.

-LA-

MERCHANTS 
BANK OF CANADA

dépasse par des millions 
toute autre banque dans 
les Cantons de TEst. Pla­
cez vos gros dépôts dans 

la
SUCCURSALE DE SHERBROOKE.

Moreney k Millet,
DE CHAUSSURES,

Ont (IIhkouh société.

H. H. MORENCY
Lui mémo conduira le commerce k l'avonir.

11 ost è adopter lu Hyatèmo umployé avec tant 
uàe:du Kuccèa rinnx lus villua conaidorabluH, uolui 

do no vundro quu lu* llipir* bien connues ut du 
nianufactnricrH apéciaux, ut il vendra Iuh 
chnuKritircH ''Union Mudo" prut-quo uxcIiihIvo ment.

AvIh uHt par le préaunt donné qu'une OMsem- 
Idée du* actionnaire* do l.A ( OMl'AUNIK HYintAUJ.IQUE DK HT. KKANCOIH aur»
Heu a Thui font MIuoh, I'. U., lu VINUT KT 
UNI EM 10 .jour du NOVEMBRE courant, k 
une heure do ruprèH-midl, au bureau du la di- 
tu Compuiinlu. i.o but du la dito u*Nomhléu 
e*t du comddéror lu projet d'émottro unoduux- 
lèmo *ério d'nhllk'iitinii* du la dite ('ompaKUio 
nu montant du cimiuantu mille plastruH ot fai 
ru la dilo émlH«ion n'il y a lieu, ut pour autru*
U UK,

A. O. VAI RON.
Hoc.-Trésorier.

Thetford Mine.*, 5 novembre UKH.

A VENDRE.
Un moulin mû par un pouvoir hydraulique, 

eomprunant macltino a bardeau, phinour, ut 
apparuülour, phiuour "buzz." maulilnu a htt- 
toH, mouturu, uto., lu tout un lion ordro, avoo 
uno bonne plnoo pour ajoutor une hcIo k plan- 
cho, uni, A vondru par hiiUo de l'étèt do Hanté 
du propriétairu. Kura vendu k lion marché 
pour du l'arqunt comptant, ou à don condition* 
ruiHonnnhloH k la perHonno qu'il faut. AiihkI, 
boiino inaDoii «t dépundancoH mut Iuh lieux, 
«vue environ 7 norcH do lorro » boin, unu par 
tio défrichéo. Adrusno :

L W. REED.Moo'h RI ver.
Comté du Compton, I*. y.

Téléphone Pell 435. Bureau et usine : rue Lansdowuo. 
Boîte do P. 233.

The Electrical Bepair and Supply Co.
(La Oompagnio do Réparation ot do Matériel Electriques)

FAISANT OOMMIflROa DH

MACHINES, APPAREILS ET MATERIEL ELECTRIQUES.
Attnntion apécialo à romonter Ion Armature», Iuh Champs et Ioh 

Trantformatours ot à powor Ioh IîIh cIhiih les miiieons.

N’OUBLIEZ PAS
Que la meilleure place en ville 
pour acheter à bon marché voh

Bonnes Epiceries
—EST CHEZ—

WM. MURRAY & CO
et le meilleurLe plus grand 

assortiment

d’Epiceries, Vins 
et Liqueurs

De la ville à des prix très bas. 
Aussi un assortiment complet

de

et
Toujours en magasin.

WM. MUBMY & CO.
28 RUB KING,

SIBIIE UBIROOKIEi

ETABLI EN 1870.

P. BXR02T,
twiuwm

CARROSSIER,
té nommé le hou! agent du district do 
mçols pour lu célèbre

Wagon Whalebone,
Fait

Je
r 8. R. Bailey te Co., Amesbury, Mass, 
la «ur commande les wagons à oouRsinot 

ou pneumatiques do toute description. J’ai 
aussi en vente dea wagons couverte, en gran­
de quantité.

Je fabrique aussi toutes sortes de cabriolote, 
wagons de travail, omnibus d’hôtel, etc., et à 
déair, je puis leur mettre dea bandages en ca­
outchouc ; bandangee à coussinet ou de caout­
chouc dur appliquée aux vieilles roues sur de­
mande. Je me procure me» bandages d’une 
des meilleures manufactures de caoutchouc 
des Ktats-Unia.

Tout ouvrage garanti, et les prix et les con- 
‘ teldltlons pour convenir aux acheteurs.

P. BIRON
SHEURBiEtOOBI H]-EST.

New Sherbrooke Clothing Store.
Pour vos PardessuB (Rogland), pour Hommes, Gar­
çons et Enfantg, noua avoua un choix très conaidé- 
rable, et fait avec toua lea goûta lea plua faahiona- 
bles.

PRIX EXCESSIVEMENT BAS.
Konmi'quoy. qu’avoe clmquo article acheté 

(iroitaiix
elle/. nous, vous ave/.

IL-'iiill.i't/L-.Il h

biKrVu

trrjnui’TT-. '." «

J. M. NAULT,
17 rue King, - - Sherbrooke.

‘LE COURRIER DES ETATS-UNIS’
SEUL JOURNAL D’AMERIQUE

Publiant des dépêches spéciales de son correspondant de Pa­
ris. Les dépêches de France et autres pays d’EUROPE, de tous 
les grands journaux de New-York ainsi que les dépêches de la 
presse associée de toutes les parties du monde.

CONDITIONS D’ABONNEMENT.
PRIX DE L’ABONNEMENT POUR LES ETATS-UNIS ET LE CANADA

6m. 8m.
(Payable Invariablement d'avance.)

Un An.
Edition Quotidienne (Courrier du Dimanche

compris)................................................ $ 12.60—$6.30—$3.40
Courrier du Dimanche (paraiss. le dimanche

matin).....  .......................................... 2.50— 1.50—
Edition Hebdomadaire (paraissant le mardi

matin).................................................. 5.20— 2.60— 1.50
Les abonnements partent du 1er et du 15 de chaque mois.

Traites, Mandats-Non* unKagconH non correspondants à faire lours romisos par Chèques, 
Ponte (Money Ordum), ou Kxpress-Moncy Orders à l'ordru do

H. P. HAMPERS & CO.
105 et 197 Fulton St., New York.

LE “GLOBE” HEBDOMADAIRE
Le Grand Journal Illustré du Canada

Il se fera un grand changement dans le Qlohe Hebdomadaire l’au­
tomne prochain. On y ajoutera un

SUPPLÉMENT ILLUSTRÉ DE HUIT 
PAGES EN PAPIER SUPBRFIN.

Pour la production de ce grand numéro on a dû ajouter dans l’é-
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CASTOR IA
.vxxvn\xxnXnx'^nnxx\NN^^nn^v>^xsn\xxxxsvxv>vS

La Sorte Que Vous Avez Toitfours Achetée et qui est en 
usage depuis nu tlelii «le ÎÎO nus, port® la signature do 

,ot a T*té faite sous sa surveillance
personnelle depuis sa découverte. 

'sX Xe permettez à personne «le vous 
tromper i\ ce sujet. T«)utcs 1<“S Contrefaçons, les Imita- 
lions et celui «pie l’on «lit être tout ati'-si bon ne sont 
que «les essais «pii m«‘tt<*nt la santé «les l»«‘l»es «*t «les 
£nfantsen «langer—L’experience h IVmontrc «les essais.

Qu’est-ce que Castoria
Castoria est un substitut inotlensif s» riiuilc» de Castor 
nu Parégorhiuc, aux Goutt«‘s «*t au Sirop Calmant. 
Il est agrtÇablo au goût. Il n«» eonti«‘iit ni Opium, ni 
Morphine, ni autres suhstan«« s Xarcotl<pu*s. Son âge 
est sa garantie. II fait «lisparailr«* les vers <‘t «*almo 
l«*s imlispositions l'i«’‘vreus«*s. Il gu«*rit la Oiarrhêe «*t la 
C«)li«iue. Il soulage lt»s maladies causées par la Dentition, 
guérit la Constipati«m et la Flatuosité, Il s’assimile 
la nourriture, régit' l’I.stoimH* et les lutt'stins, «lonuant 
nu sommeil noturt*! «‘t réparateur. La Panacée des 
Pnfants.—L’Ami «le la Mère.

LE VERITABLE CASTORIA PORTE TOUJOURS
La Signature de

La Sorte Que Vous Ayez Toujours Achetée
En Usage Depuis Au Delà De 30 Ans.

TH g CfNTâUU COMI»»NV. ▼? MltWUâV «TWCrT. NfW YOWK CITY.

Un Cours dans 
L’Art d’Annoneer, 

Un Dollar.
IMPRESSIONS, un journal 

mensuel de notions dans Part 
de faire les affaires et qui, pen­
dant Pannée, traite au long de la 
manière d’annoncer, sera envoyé 
k aucune adresse au Canada ou

Allen's 
Lung Balsa.m

(BAUME D’ALLEN)
Le meilleur remède contre la toux.

Absolument Sûr
devrait être Ic'premier auquel on devrait 
donner en achetant un remède et insister 
rigoureusement pour l’avoir, carde son 
efficacité dépend la vie. Allen’S Lung 
Balsam ne contient pas d’opium sous 
quelque forme que ce soit, et il est sûr, 
certain et prompt dans les cas de croup, 
rhumes, toux fortement attachée. 
Ettayti-lt mainttnant $t convainijuti vaut

SIBOP n'tms GlUYIH-^,:,”'1,'S
M-iiterie. dentition douloureuse, etc.—Procure 
le sommeil. Kn vente partout 25c. la bouteille.

aux Etats-Unis pour un dollar. 
Envoyez dix cents pour une co­
pie exemplaire. Ça vous vaudra 
un dollar.

IMPRESSIONS
St. Catharines, - Ontario.

STAR CLOTHING HALL.

★
Les premiers en fait de

Marchandises à la Mode.
Avez-vous jamais été désap­

pointé en trouvant des marchan­
dises qui n’étaient pas telles 
qu’annoncées? Non, jamais au 
STAR CLOTHING HALL. 
Nous n’enchérissons jamais sur 
les faits en ce qui regarde nos 
marchandises, en qualité ou en 
quantité. Nous garantissons que 
tout est exactement tel que nous 
le représentons; aussi, ne devenez 
pas sceptiques si quelques maga­
sins peuvent vous avoir fait de 
fausses représentations. Nous fai­
sons affaires strictement d’après 
les principes des affaires. Vos 
yeux ne vous tromperont pas, 
Venez voir par vous-mêmes.

GRATIS dn Hvt*,t rA. rA rlrux nu 
K* iiml.x dl<’. <!<'. nerf. i>t un» (« u- U'iilt-* iVImntillun do notre rt'imMo «ont envoyés pin. 

tultcmcnt A ceux fini en font ladt-mandu, auxpau. vres.urtout.
KOENIG MED. CO., 

100 Rus LiVe, CHICAGO.
T'ti vente chus lus ulutrtu* Huns i $1.00 U bouteille, 0 i«our $5.<&

Un Vin Tonique, agréable au goût
DONNE DE LA FORCE 

PAIT OU 8ANQ NOUVEAU 
REFAIT LE SYSTEME 

OHA88B LA FAIBLESSE
Un bienfait pour les personnes con­

valescentes ii la suite de lièvres et tie 
longues maladies.
En vonto chez tous les marchands de 

médecines
Davis & Lawrence Co., Ltd., Montréal

’noirensif, d’une pu- 
■ rtd absolue, guérit en
48 HEURES

les écoulements qui 
exigeaient autrefois 
des semaines de traite 
ment par le copahu, 
le cubé b*, les oplats 
et les Injections.

4-'v? Poui SAUVER de l'ABGEr
r.M ,voir In meilleure machine ax 
Jplu. bas prix du gros. Achetei 
I direct des manufacturiers. Us 
'seul profit. Tous les accessoirei 
gratta. !0 joui, d’essai Garaol’ 

«tir 6 ans.
PsxMisa.. .fJO.OSpoortîj.W,
Vtcrox, ...$40.O&v'O(l' 9M.OO
Kc j jsfi»r$î3.00 pour 32Z i'i 

*x t J F!it «I katFeuild.ini, Eoe.*rS«
Ca'jJoiv» lünatté tt Cenièrsia GR A ns

J.
97 et 99, rue Wellington.

Porto voisine du Grand Contrai Hotel.

Blancs de Rôles d’é­
valuation, en français ©t en 
anglais, d’après les formules 
les plus récentes, à vendre 
à ce bureau,

EMPLOYEZ

LE SIROP DE 
WEAVER

Il puriflo lo Sang et guérit

Les Clous, Les Humeurs» 
Les Eruptions de la Peau
Davis & Lawrence C'a, Ltd., Montréal

Le Vin St-Michel renouvelle 
la jeunesse dans le vieil âge.

Au déclin de la vie, alors que 
les forces, la vigueur et les espéran­

ces font place à répuisement, et a 
la tristesse, un verre de VIN ST- 
MICHEL produira un effet salu­
taire sur le physique et le moral 

du vieillard.

Pamphlets gratuits conte­
nant photos et témoignages 
de cures merveilleuses.

olvln, Wilson & Ole, Montréal 
Seuls agents pour le 

Canada et les Etats-Unis,

A (1ANTINIERE. 
Noue parlions des cantinièrcs que 

meoace utie loi nouvelle.
— Aucun de voua, nous dit le co 

lonel, n'avez conuu la vivandière en 
tout son éclat. Moi je rae souviens 
d’avoir admiré la cr&nerie un peu 
tbéfttrnle, mais charmante, de nos 
cautinières, lorsqu’en graud unifor 
me elles suivaient ‘‘leur” régiment.

L'une d'elles m’a laissé un émou­
vant, je puis dire un tragique souve­
nir. Il est assez récent—vieux de 
quelques années à peine. Depuis 
longtemps, le costume des cantiniè- 
res était aboli On n’y songeait plus.

Pour la première fois, je faisais 
les grandes manœuvres en qualité de 
colonel. Elles avaient été, cette an­
née-là, particulièrement fatigantes.

Nous revenions harassés, forçant 
les étapes, n'ayant d’autre désir, eu 
arrivant à nos gîtes de hasard, que 
de nous reposer.

Souvent l'accueil des châtelains 
auxquels mon grade me donnait 
comme hôte me semblait trop aima­
ble eu m’obligeant à faire “ des 
fraie”,—ah 1 faire des frais!—plas­
tronner, causer, danser même ; alors 
que ce serait si hou de se jeter sur 
un lit et de dormir... dormir...

Quand nous entrâmes dans le vil­
lage où, cette fois, nous devions 
camper, je fus rassuré. Je n’aurais 
pas à prolonger ma veillée ce soir là, 
par égard pour un hôte mondain ! 
Rien que des chaumières dans ce vil­
lage ; pas la moindre trace de ch& 
lean.

Je logeais chez le maire.
La maison était petite, couverte 

de tuiles, avec une cour encombrée 
d'instruments aratoires et matelassée 
de litière,—une litière fraîche pour 
me faire honneur.

Les c tllciers pestah-nt de devoir 
faire halte pour la nuit eu ce village 
sans ressources. L’ébranlement d'un 
pont forçant à dévier de roule noue 
avait inopinément conduits là. Au 
reste, ces braves gens nous accueil 
tirent de leur mieux. Jamais un ré­
giment ne s’était arrêté chez eux et 
la curiosité jointe nu chauviuisme, 
nous valut d être reçus à bras ou­
verts.

Mou hôte abandonna sa cuisine à 
ma cantine et me montra non sans 
orgueil, la “salle” où mon lit était 
préparé et où déviait aussi — à la 
guerre comme à 1a guerre 1—être 
servi mon repas et celui des offleiers.

• • •

C’était une grande pièce très pro 
pre, blanchie à la chaux, avec une 
armoire en chéue ciré, des rideaux 
île toile rouge et bleue et, ce qui me 
frappa, une série de lithographies mi­
litaires.

Je priai mon hôte de partager no­
tre repas.

D’après les ornemenls de cette 
chambre, qui devait être In sienne, je 
crus trouver en lui un ancien trou- 
piei ; nous lui donnerions la joie de 
parler do ses campagnes.

Il arriva, rasé de frais, portant 
une blouse neuve aux plis raides qui 
gênaient ses mouvements. Il répon­
dit à mes questions que, trop faible et 
boitant un peu, il avait été exempté 
du service.

—Toutes ces images là, dit-il, c’est 
à l’ancienne.

— L’ancienne?
—La mère de mon père, mon co­

lonel, une vieille qui a près de cent 
ans.

—Où donc est elle?
—Nous l’avons enfermée là haut, 

parce qu’nutrement on n’aurait pas 
pu l’empêcher d'ennuyer le monde.

— Elle est en enfance?
— Oh I pour ça, dod... la tête com 

me vous et moi. Mais, quand elle a 
entendu la musique, elle a commen­
cé à s’agiter. Faut vous dire qu’elle 
en a fait, des compagnes, l’ancienue 1 
L’armée, c'est plus sa famille que ses 
propres enfants. Elle était canti 
nière. .Et pensez ! depuis qu elle est 
venue s’enterrer ici, après qu’elle a 
été trop vieille pour rester au régi­
ment, elle c’a plus vu d’uniforme, de 
fusil; elle n'a plus entendu de muai 
que.

Mon grand père, qu’elle avait 
épousé quand il était soldat, ayant 
hérité de ce bien, tous deux y sont 
revenus. Mais c’est à s’étonner qu’el 
le n’y soit morte depuis longtemps, à 
force de s’y être toujours ennuyée !..

—Allez chercher l’ancienne, mon 
ami, nous lui ferons place à table.

—Ah 1 mon colonel, vous voulez 
ça !... Va t elle être heureuse, la vieil­
le I... Va t elle en conter 1 

•••
Nous attendîmes longtemps.

L’homme revint dire que, pour pa­
raître devant nous, l’anc'enne se fai­
sait belle.

—Elle en pleurait, mon colonel, 
elle en pleurait... Moi, n’est ce pas, 
j’aurais pas osé la faire venir sans 
que vous Tayrs dit, parce que, des 
fois, elle est ennuyeuse...à force.

Elle parut enfin.
Tous, du même mouvement ins­

tinctif, nous nous levâmes ; et nous 
restions muets, frappés de stupeur 
devant l’apparition étrange.

Sous le petit chapeau de cuir d’or­
donnance, des mèches blanches s’é­
chappaient, retombant sur an visage 
ratatiné, labouré de rides, parchemi 
né, un visage de momie où ne vi­
vaient plus que les yeux. Mais quel 
le ardeur surhumaine eu ces regards 
de centenaire 1

La brave femme était vêtue de la 
courte jupe des cautinières : sur son 
buste décharné, redressé en un su 
prême effort, flottait la veste d’uni 
forme, qu’étoilait la médaille militai 
re. Elle portait eu sautoir le petit 
baril aux trois couleurs écaillées.

C'était un spectre de jadis, qui se 
redressait devant nous.

Arrêtée sur le seuil, la vieille, rai 
die, sans sourire, fit le salut militaire. 
Nous répondîmes ; puis je m’appro 
chai, la main tendue. Mais elle pa 
rut ne point voir le geste. Son doigt 
décharné montrait les litographies et, 
d'une voix fêlée, éraillée, en laquelle 
sc réveillaient de soudaines et brèves 
résonnantes de cuivre, la vieille nom 
ma les batailles : et son étrange re­
gard, trop luisant, s’allumait davan 
tage:

—Austerlitz...2 décembre 1805... 
Eylau, 8 février 1807...Wagrara, G 
Juillet 1809...Et voilà ce que J’ai vu : 
Magenta...Solférino...Là, à Solféri 
no, j’ai gagné ceci —la vieille frap 
pait la médaille militaire. Voilà... 
Et puis, c’est la guerre de Prusse... 
la défaite...

La voix devenait haletante.
Ello s’approcha de ta table, se ver 

sa en tremblant un peu de vin et 
l’avala d'un trait.

— La défaite...Pas besoin d'images 
pour rappeler cela...Mais, je me sou 
viens.

L’ancienne cantinière s’arrêta un 
moment, les yeux hagards I

—A Sedan, J’eu...je “ l’ai” eu!... 
j’aurais dû “ le ” donuer depuis... Je 
le sais...oui, je sais bien... et je i’au 
rais fait... Mais je me disais que Je 
m’en irais une fois la guerre fiuie... 
C'était mon dernier bon temps. J'ai 
pensé ; Je “le” garderai...Ce sera un 
peu de mou régiment que l'emporte­
rai...Ce sera sou Amo 1

Et elle retira la bonde du baril et 
glissa deux doigts dans l’ouverture.

Les doigts ramenèrent un morceau 
d’étoffe b.eue qu'elle tira—et l’étoffe 
trouée, salie, tenait à de l'étoffe 
blanche où du sang rouillé s’écaillait 
—puis ce fut du rouge.

Taudis, qu’haletants, nos mains 
s’élevaient pour saluer la relique 
apparue, la guerrière de sou bras 
tremblant me l’offrait.

—Un ennemi l’avait pris...J’ai tué 
l’homme... repris le drapeau de la 
France... Je l’ai caché... Voilà !... Je 
vous le donue... A présent, Je vais 
mourir...

Elle chancelait. Son petit fils vou 
lut la soutenir; mais In cantinière se 
dégagea et, la bouche crispée, elle 
cria, sublime :

—Vive la France?
Et elle s’affaissa dans les plis du 

drapeau.

Apres le Trava.iL ou l'Exercise

POMfe
fXTRàCrCalme les mn»- 

cle» fatlgiit-s, 
fait disparaître 
lo mal et la rai­
deur et mot le corps & l’alae.
Ne prenez pas les préparations faibles, 

aqueuses, que l’on dit être “la même chose ” 
quo Fond's Extract qui surissent facile­
ment et «pii contiennent généralement do 
“ l’alcool de bois,” qui est un poison 
mortel.

LES INVALIDES
reviendront plus 
promptement à la 
santé, retrouveront 
le sommeil, l'appetit 
et les forces, sMIs 
font usage du

Vin de Quinine 
“Campbell”

"CAMPSKILT QUIIIINK WINE"

K. CAMPBELL A CIE, Mtrs, Montreal

TARLETTES
PURGATIVES

CONST I PAT I ON
Un véritable spécifique de la Constipation aontlea TobloMo* Fwr-

Pilules Moro 
Pour les Hommes

Us
r et RCM£0£ GUERIT LES MALADIES DE COEUR DE I 

OU fSIC DES ROGNONS ET TOUS LES TROUBLES NERVEUX 
AINSI QUE CES MALADIES COMPLlOUEES ET P A R T iCULIERC 8 
AUI NOMMES SEULEMENT, IL RECONSTITUE LC SV3TEME, 
donne os la ronce aux hommes faibles et conseavC la 
rORCE AUX HOMMES VIGOUREUX

f’tu/r fouft» /as mforma/tons./irt /a onvlair*
Prix 50 « Ia Boite Six BoItes Pour S 2 50

CMS* V a V » « O sj *+ M AA F» A A, a. K

Compagnie medicale Mono AVà«\'
MONTREAL ...Çanado■

Fac-Smile exact d'une boite de l'ilulcs Moro.

Donnez-nous un homme brisé par les excès, la dissipation, un travail 
trop dur, les tracas, ou par toute autre cause qui ait sapé sa vitalité, 
avec les Pilules floro nous le rendrons aussi vigoureux en tous points, 
que n’importe quel homme de son âge.

Les Pilules floro ne feront pas un hercule d’un homme que la nature 
n’a pas créé pour être fort et vigoureux, mais elles rendront cet homme 
plus fort qu’il n’est. Quant à l’homme qui a été fort et qui a perdu sa 
vigueur, elles le feront aussi fort qu’il n’a jamais été.

Les Pilules Horo rendront à tout homme ce qu’il a perdu soit par la 
maladie, par l’usage immodéré de la boisson, par les abus de jeunesse ou 
par la mauvaise conduite.

Un homme qui est nerveux, dont le cerveau et le corps sont faibles, 
qui dort mal, s’éveille plus fatigué que lorsqu’il s’est couché, qui est 
facilement découragé, enclin à songer continuellement à sa maladie, qui 
a perdu toute ambition, toute énergie, recouvrera sa vigueur et son cou­
rage par l’usage des Pilules Tloro.

Les Pilules Moro guérissent les douleurs dans le dos, les Jointures et 
les muscles, les douleurs intermittentes dans les épaules, la poitrine ou 
les côtés ; les maux de reins, le lumbago, les rhumatismes, le tran. 
chement d’urine ; les affections de la vessie, les palpitations de 
cœur, et surtout amènent toujours une bonne digesticn chez les hom­
mes qui souffrent de leur estomac. Elles donnent un merveilleux pouvoir 
aux nerfs affaiblis et fatigués.

Si vous êtes malades, fatigués, faibles, nerveux, dyspeptiques, 
abattus, souffrants, ne faites pas d’erreur ; laissez de côté boissons, 
bière, whisky, narcotique : lus Pilules floro sont le seul remède qui 
puisse Vous remettre à la santé.

Tous les hommes peuvent profiter des lumières des Médecins des 
Pilules Horo. ^Hommes, vous tous qui souffrez et n’avez pu trouver 
nulle part soulagement à vos douleurs, écrivez-leur ou allez les voir à 
leurs bureaux, au No. 1724 rue 5te-Catherine, flontréal ; il ne vous 
en coûtera pas un sou et vous pouvez être certains qu’ils vous guériront.

Les Pilules Horo sc vendent chez tous les marchands de remèdes. Si 
vous ne pouvez les trouver dans votre localité, nous vous les enverrons 
par la malle, sur réception du prix, 50c la botte, ou sixboîtcs pour $2.50. 
Adressez vos lettres : Compagnie Médicale Moro, 1724 ru© 5te- 
Catherlne. Montréal.

E. J. PAGE
Belienr et Fabricant 

livres de Boreanx.
104-106 RUE WELUMCTON.

Quebec Central
, Railway

forain pour l'Automne et l'Hiver, 
et iprès lundi, S Oet. 1904

LEO TRAINE CIRCULERONT COMME SUIT :
QUITTENT SHEBBROOKe 

EXPRESS DE BOSTON ET NEW YORK— 
Laisse Sherbrooke 7.30 a. m. (tous lo* 
jeun excepté le dimanche), arrive l^vis 
1.00 p. m., arrive Québec 1.15 p. m. Chars 
Pullman de Sprlnirfiold A Québec et chai 
Pullman de Boston A Sherbrooke, faisant 
connection avec le char Pullman du 
Springfield à Québec.

Note—Lo char Pullman laissant New York le 
samedi ne no rend pas plus loin que New­
port le dimanche matin.

PASSAGER—Laisse Sherbrooke 3 50 p. m 
arrive Lévis 8 58 p. m.. arrive Québec U.ou 
p.m., tous les Jours excepté le almanc)’». 

ACCOMMODATION—laisse Sherbrooke ILW 
p. m., arriva Lévis 7.45 a. m., arrive Qué­
bec 8.00 a. m„ tous les jours excepté lu dimanche.

Aussi convois faisant correspondance sur la 
division de Métfantic.

ARRIVENT A SHERBROOKE 
EXPRESS DK NEW YORK-Laisse Québec 

2 30 p. ni., laisse Lévis 3.00 p. m.. arrive 
Sherbrooku 8.45 p. m. Chars palais Pull- 
man du Québec A Sprinuflcld. faisant 
connection A Sherbrooke avec lu char 
Pullman pour Boston, tous lus jours ex­
cepté lo dimanche.

Noth- -Le char Pullman laissant Québec le sa 
modi fait connection A Hprinitfleld avec 
lo char Parloir, arrivant A New York à 
2.45 p. m„ nu lieu do il 25 a. m. comme 
les antres fours.

PASSAGER—Laisse Québec 7 30 a. m., laisse 
Lévis 8.00 a. m„ arrive Sherbrooku l.ld 
p. in Tous les jours oxoopté lo diman 
cho

ACCOMMODATION—Laisse Québec 7.00 p. 
ni., laisse Lévis 7.15 p. ni., arrive Shcr 
brooke 9 10 a. tu. Laisse Lévis tous les 
jours excepté le samedi.

Aussi convois faisant correspondance sur la 
division do Métcantic.
FRANK GRUNDY. J. H WAL8H.

Vice-Prés, et Gér. Gén. A. G. P.

CIGABETÏÊS

Sweef
CAPORAL

fumées
universellement

DECISIONS JUDICIAIRES 00NCER 
NANT LES JOURNAUX

i

1. Toute personne qui retire ré-

§ulièrement un journal du bureau 
e poste, qu’elle ait souscrit ou 
non, que ce journal soit adressé n 

son nom ou A celui-ci d’un autre 
est responsable du paiement.

2. Toute personne qui renvoie 
un journal est tenu de payer tous 
les arrérages qu’elle doit sur son 
abonnement, autrement; l’éditeur 
peut continuer A le lui envoyer 
Jusqu’A ce qu’elle ait payé. Dans 
ce cas, l’abouné est tenu de^donner 
en outre, le prix de l'abonnement 
jusqu’au moment du paiement, 
qu’il ait retiré ou non le journal du 
bureau de poste.

3. Tout abonné peut être pour 
suivi pour abonnement dans le 
district où le journal se publie 
lors môme qu’il demeurerait A des 
centaines de lieues de cet endroit 

4. Les tribunaux ont décidé que 
lo fait de retirer un journal du bu­
reau de poste, ou de changer de ré­
sidence et de laisser accumuler les 
numéros A l’ancienne adresse cons 
titue une présomption et une 
ireuve prima facie d’intention de 
fraude.

Caries de visite
COMMANDEZ VOS 

CARTES DE VISITE 

AU BUREAU DU.....

PROGRES DE UEST.

Nos boutiques sont maintenant prêtes k recevoir des comman 
des dans les MODES TAILLEUR et PELLETERIES. Nos dé­
partements sont remplis de marchandises nouvelles les plus fa­
shionables du marché pour Tautomne.

ALFRED LANCTOT
67 et 69 rue du Marché, - Sherbrooke, P. Q.

JgTUne visite est cordialement sollicitée.

BOSTON &JÂINE B. R.
---- Arrangements â’illvcr-----

LE 10 OOT. 1904.
ues convois circulent tous les J cars, 

excepté le dlmenohe, et lorsque 
marqué autrement.

LES TRAINS QUITTENT SHERBROOKE.
LE TRAIN-POSTE - A 6.00 a. m. pour Si 

Johnabury, Concord, N. H., Nashua, 
Worcester, Boston, Sprlugfled, New York. 

MELK-IjoImw Sherbrooke 10.00 a. m., arrive 
Newport 12.10, p. ni., laisse Newpoit 12 52

8. ni., St.Johnsbury 2.22 p. in., Concord 
00 p. m,, Boston 8.10 p. m., et Portland, 
Mu., via Montagnes Blanches,

EXPRESS DK NUIT, régulier 9.15 p. ni., 
Comxml, N. H.,Worce-ter, Boston et Port 
land. Me., vin Montagnut Blanches, pour 
White River Jet., Springttold, «ow York.

ARRIVENT A SHERBROOKE.
L'EXPRESS laisse Boston 9.00 a. ni., Worccs 

ter 8 00 n. m„ Concord 10.58 a. ni., Portland 
Mo., 8.45 a. m.. Springlloid 9 10 a. ni.. St. 
Johnsbury 4.27 p. ni., atrlvantà Sherbioo- 
ko 8 20 p. m.

L'EXPRESS DE NUIT laisse Boston 7.30 p. 
ni., Concord 9 47 p. m.. New York 4.00 û. 
m., Portland, Mo.. 8.00 p. m., Springlleld 
8.00 p. m., St. Johnsbury 3,22 a. ni., arri­

vant k Sherbrooke 7.16 a. m. 
ACCOMMODATION, laisse Concord, N. IL. 

5.45 a. ni., via Plymouth, SL Johnsbury 
10 45 a. ni., arrivant k Newport 12.33 p. m., 
faisant oonneotion avec l'accommodation 
qui lals.re Newport à 1.00 p. m., arrivant 
k Sherbrooke A 3.15 p, ni.

D. J. FLANDERS,
▲gt. gén. poarvoYMfear* e*! bille's

No. 150—L’expros pour Lévis port toui 
jours, dimanche excepté, à 11.45 p. m., 
arriver k Lévis k 6.60 a. m., et oorrespo

INTERCOLONIAL
RAILWAY

Le et après le 20 nov., 1904, les 
trains feront le service tous 
les Jours (dimanohe excep 

té) comme soit :
No. 34—L’Express maritime quittera Mont 

réol tous les Jours, excepté le samedi, k 12.00 
heuros (midi), pour St. Jean, N. B„ Halifax, 
N. E., Sydney et autres endroits dans les pro­
vinces maritimes.

No. 33—L'Express maritime venant des en­
droits ci-dessus mentionnés arrivera Mont réal 
en gare tous les (ours, excepté le lundi 5.30 h. 
p. m.

No. 152—L'Express pour Lévis partira do 
Montréal tons les jours, dimanche excepté à 
7.40 a. m„ devant arriver 4 Lévis à 1.15 p. ni.

No. 149—Train mêlé partira do Lévis tou* 
les jours, dimanche excepté, à 7.30 p. m., de­
vant arriver k Montréal k 5.30 a. m. tous le* 

_ ____ pour
______ __________________ _ „ correspondre
avec l'express en route pour Campbollton, 
N dNÛ 146—L’Express pour NlooletparUra tou* 
les jours, dimanche excepte, k 4.40 p. m

No. 145—L'Express do Nicolet arrivera tri* 
les jours, dimanche excepté, à Montréal, s 
10.30 a. m. . ., , . ,No. 153—L'Express quittera Lévis tous le* 
Jours dimanche excepté, à 4.20 p. m.,pour ar­
river k Montréal à 10.00 p. m.

Dos wagons-vestibules et des wagons-dor­
toirs et réfectoires et des wagons de première 
olosso sur l'express maritime. Wagons-dor­
toirs sur toute la ligne entre Montréal et Ha­
lifax. Tons les trains circulent d après 1 heu­
re do l'Est. D. POTTINGKH, , 

Gérant général.
Moncton. N. B.. 18 Novembre 1904.
H. A. Price, agi. aast-général des passager*, 

143 rue St. Jaoques, Montréal ; Jas. Hanlwdlj 
asst.-agt-général do fret, édition du Board of 
• rode, Montréal ; bureau de billets do la cité. 
143 rue 8t. Jacques. Montréal.

Estimé tournis pour
toutes sortesd’impressions 
avec célérité.

MANTEAUX, MATINÉES, JDPES DE ROBES
TRES INTERESSANTE EXPOSITION.

T. a ni n fl nmrmlet et le nlus riche ét&l&fire du crenre à Sherbrooke.

La froide température que nous éprouvons actuellement rappelle la nécessité de se procurer des 
vêtements plus chauds, Les prix de nos Manteaux vous intéresseront Manteaux élégants pour da­
mes, en drap, tweed, zibeline, pesant façon tailleur et bien fait Pour $6.50 à 18 00.

JTrFES JDJ5J D^IÊÆEIS.
Assortiment considérable, dans toutes les grandeurs et qualités^ depuis $1.88 à .12.50.

ZMI-A-THSTEES E3ST
Qualité, goût et fini de Touvrage absolument sans réplique, et prix remarquablement bas. ^ 

affirmons que nous offrons les meilleures valeurs possibles dans les Matinées de flanelle. $2.50 5-

Quelle ligne enviable nous avons en ce moment ; venez nous voir, nous garantissons entière sa 
tisfaction pour ces marchandises. ______________________ _

tv T. BELANGER
%Jt4 146 RUE WELLINGTON,

Enseigne de la Feuille d’Érable.


